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Le Christ se prépare à revenir sur Terre. Mais 
combien pires les événements deviendront-ils 

avant qu’Il ne vienne ? La partie la plus puissante 
de l’Israël biblique est comparée à une brebis 
qui a été attaquée—et il n’en reste que deux 

jambes et un bout d’oreille ! Seul un dixième des 
habitants de ces nations survivra. Il n’y a pas de 
message prophétique plus fort dans la Bible. De 
celui qui l’annonce, Amos dit : « Le pays ne peut 
supporter toutes ses paroles ». C’est une prophétie 

pour maintenant. Dieu doit protéger Ses 
véritables élus, surnaturellement, contre ce qui 
approche. Heureusement, tous ces événements 

horrifiants conduisent au retour de Jésus-Christ 
qui va gouverner ce monde pour toujours !
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Chapitre 1
« La fin est venue »
Il y a de mauvaises nouvelles, et il y a de bonnes nouvelles 

—mais les bonnes nouvelles dureront pour toujours !
Les pécheurs qui nient les prophéties de Dieu seront 

plongés dans la grande Tribulation. Les gens qui tiendront 
compte des avertissements de Dieu seront protégés dans un lieu 
de refuge. Même physiquement, les enjeux sont énormes.

Amos nous dit que même beaucoup de membres du peuple de 
Dieu ne réussiront pas à tenir compte de cet avertissement.

Le message de ce livre tourne autour d’une prophétie spéci-
fique contre deux nations, du temps de la fin, et l’Église de Dieu. 
« Haïssez le mal et aimez le bien, faites régner à la porte la justice ; 
et peut-être l’Éternel, le Dieu des armées, aura pitié des restes 
de Joseph… Malheur à ceux qui désirent le jour de l’Éternel ! 
Qu’attendez-vous du jour de l’Éternel ? Il sera ténèbres et non 
lumière » (Amos 5 : 15, 18). 

Le « reste » fait référence aux descendants de Joseph, du temps 
de la fin—particulièrement à ceux de ses deux fils Éphraïm et 
Manassé (Genèse 48 : 13 ; 49 : 1, 22). Éphraïm comprend les nations 
britanniques, comme le Royaume-Uni, le Canada, l’Australie, la 
Nouvelle-Zélande et l’Afrique du Sud, tandis que les descendants 
de Manassé sont les États-Unis. Ces nations constituent les nations 
du droit d’aînesse de l’Israël du temps de la fin, dont parle les pro-
phéties bibliques—et non pas la nation moderne appelée Israël, 
qui est composée principalement des descendants de l’ancien 
Juda. Le livre de Herbert W. Armstrong, Les Anglo-saxons selon 
la prophétie, explique ces vérités en détail. (Faite la demande d’un 
exemplaire gratuit, si vous n’en avez pas.)
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L’Église Universelle de Dieu (éud), que M. Armstrong a fondée, 
ne croit plus en la vérité contenue dans ce livre. En fait, c’était 
l’un des divers ouvrages pour lesquels l’éud nous a combattus 
au tribunal, afin de les supprimer quand nous avons voulu les 
réimprimer ! L’éud—la propre Église de Dieu—a complètement 
abandonné la vérité de Dieu—et la catastrophe spirituelle 
résultante est prophétisée dans le livre d’Amos !

« Le Seigneur, l’Éternel m’envoya cette vision. Voici, c’était 
une corbeille de fruits. Il dit : Que vois-tu, Amos ? Je répondis : 
Une corbeille de fruits. Et l’Éternel me dit : la fin est venue 
pour mon peuple d’Israël  ; Je ne lui pardonnerai plus. En 
ce jour-là, les chants du palais seront des gémissements, dit le 
Seigneur, l’Éternel ; on jettera partout en silence une multi-
tude de cadavres. Écoutez ceci, vous qui dévorez l’indigent, et qui 
ruinez les malheureux du pays ! Vous dites : Quand la nouvelle 
lune sera-t-elle passée, afin que nous vendions du blé ? Quand 
finira le sabbat, afin que nous ouvrions les greniers ? Nous dimi-
nuerons l’épha, nous augmenterons le prix, nous falsifierons les 
balances pour tromper » (Amos 8 : 1-5). 

Voici une prophétie sur la proximité de la fin. Elle concerne 
l’Église de Dieu, à la toute fin—et les nations d’Israël. Amos parle 
de la façon dont le peuple était pressé de voir la nouvelle lune 
passer et le Sabbat se terminer. Cela concerne le peuple de 
Dieu qui observe le Sabbat, mais avec une mauvaise attitude. 
Ils sont pressé de voir le Sabbat se terminer. Cela ne s’applique 
pas à une religion du monde. Il s’agit des gens qui font partie du 
peuple de Dieu, et qui observent le samedi comme leur Sabbat—
le véritable Sabbat—mais ils vont dans la mauvaise direction. 
(Pour prouver cela, faites la demande de notre brochure gratuite 
Quel est le jour du Sabbat chrétien ?, également de M. Armstrong.)

La nouvelle lune n’est pas une loi—c’est une tradition. 
Édulcorer les traditions peut également être une dangereuse 
direction. Ceci est une prophétie du temps de la fin concernant 
les traditions de Dieu et les lois de Dieu qui sont édulcorées. C’est 
dans le contexte de « partout... une multitude de cadavres » ! 
C’est une prophétie alarmante pour le peuple de Dieu ! Ce n’est 
pas quelque chose que nous pouvons prendre à la légère. 

Ce même chapitre parle d’une famine de la parole de Dieu 
durant la Grande Tribulation (verset 11). L’éud, sous la direction 
de M. Armstrong, a toujours appliqué cela directement à l’Église 
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de Dieu. La famine spirituelle suit de près une grande 
apostasie dans l’Église de Dieu ! Quand vous voyez une rébel-
lion massive, Dieu nous tonne que « La fin est venue pour 
mon peuple d’Israël » ! (Amos 8 : 2 ; voir aussi Ézéchiel 7 : 2-3). 

Cela décrit un temps où l’Église de Dieu est devenue 
tiède—dans le même contexte de la famine de la parole de 
Dieu dans la Grande Tribulation. C’est la même histoire que 
dans Apocalypse 3 : 14-20, la description que Dieu fait de l’ère 
laodicéenne de Son Église. 

Amos date le temps de la fin plus spécifiquement. Quand 
l’Église de Dieu (l’éud, et les groupes qui ont quitté cette église 
depuis la mort de M. Armstrong) jette Sa vérité par terre (Daniel 
8 : 11-12)—la fin est extrêmement proche. L’ère de Philadelphie 
est passée, et l’ère laodicéenne est présente (Apocalypse 3 : 7-21). 
C’est un signe clair que la fin est imminente.

C’est un temps très sombre—surtout pour la Grande-Bretagne 
et l’Amérique. « Vous croyez éloigner le jour du malheur, et vous 
faites approcher le règne de la violence » (Amos 6 : 3). C’est un 
«  jour du malheur », et certains membres du peuple de Dieu 
refusent d’affronter la réalité. Les nations d’Israël seront, une fois 
encore, plongées dans la captivité (Amos 9 : 14)—à moins qu’elles 
ne se repentent. Israël et le peuple de Dieu doivent se réveiller ! 

L E  L I O N  A  R U G I 

« Sonne-t-on de la trompette dans une ville, sans que le peuple 
soit dans l’épouvante ? Arrive-t-il un malheur dans une ville, sans 
que l’Éternel en soit l’auteur ? » (Amos 3 : 6). C’est un temps 
à sonner de la trompette ! Les gens de la ville devraient en 
être effrayés, particulièrement s’ils savent ce qui est sur le point 
d’arriver aux villes de l’Israël moderne ! (Nous en dirons davan-
tage plus tard.) Si les gens entendent la trompette de Dieu, ils 
devraient en être effrayés. 

« Car le Seigneur, l’Éternel, ne fait rien sans avoir révélé son 
secret à ses serviteurs les prophètes. Le lion rugit : qui ne serait 
effrayé ? Le Seigneur, l’Éternel, parle : qui ne prophétiserait ? » 
(versets 7-8). 

Le lion est une représentation de Dieu—et quand Dieu rugit, 
les gens doivent écouter et répondre, ou payer un prix terrible ! 
Le Lion a rugi—Son peuple loyal doit prophétiser ! 
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Certains érudits de la Bible croient, aujourd’hui, que le 
colosse assyrien se levait sur la scène mondiale à l’époque d’Amos. 
C’est probablement exact, parce que c’est précisément le plus 
grand danger physique auquel font face l’Amérique et la Grande-
Bretagne, aujourd’hui. Les descendants modernes des Assyriens 
sont les Allemands. (Notre brochure gratuite L’Allemagne et le 
Saint Empire Romain prouve ce point et bien plus davantage).

Le sujet principal, ici, c’est que Dieu révèle toujours des 
secrets à Ses prophètes. Le « secret » auquel fait référence Amos 
3 : 7 implique l’Allemagne, aujourd’hui, mais c’est seulement une 
partie de la prophétie. La construction d’un colosse allemand 
s’accélère très rapidement, en cette « dernière heure » (1 Jean 
2 : 18). Mais ce n’était pas la préoccupation principale d’Amos. 
Il écrit : « Le Seigneur, l’Éternel parle : qui ne prophéti-
serait ? » La prophétie révélée de Dieu, dans Amos, est ce qui 
devrait nous stimuler plus que tout ! Nous devrions être stimulés 
pour apporter la vérité que Dieu a révélée du livre d’Amos, aux 
nations du droit d’aînesse. Dieu a parlé ! Et dans cette brochure 
vous lisez ce qu’Il dit pour le temps de la fin.

Le Lion a rugi ! Et nous devons répondre exactement comme 
nous le devrions au rugissement d’un lion sauvage auquel nous 
serions confrontés en Afrique. Avons-nous, vous et moi, le 
sentiment d’urgence nécessaire pour livrer le message de Dieu ?

Dieu parle à travers la révélation. Ensuite, Il utilise Son 
Église pour délivrer le secret donné à Son prophète. « Qui ne 
prophétiserait ? » La bête allemande s’est levée ! 

Amos avait une profonde compréhension des nouvelles mon-
diales. Il doit en être de même pour nous, aujourd’hui. Nous 
pourrons alors, très nettement, voir ces prophéties s’accomplir. Il 
n’y a pas de temps à perdre !

Quand nous voyons et entendons ce que Dieu dit sur l’Alle-
magne, et puis que cela est renforcé par la lecture des nouvelles 
mondiales, « qui ne prophétiserait ? »

Chacun de nous doit avoir son cœur dans l’Œuvre de Dieu, 
sinon nous ne croîtrons pas spirituellement. 

Mais il y a beaucoup de résistance. Même des ministres et des 
gens que Dieu a suscités disent : « Ne prophétisez pas » ! « J’ai sus-
cité parmi vos fils des prophètes, et parmi vos jeunes hommes des 
nazaréens. N’en est-il pas ainsi, enfants d’Israël ? dit l’Éternel… Et 
vous avez fait boire du vin aux nazaréens ! Et aux prophètes vous 
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avez donné cet ordre : Ne prophétisez pas ! » (Amos 2 : 11-12). Il 
y a ici une controverse parmi le peuple de Dieu au sujet 
des prophéties se rapportant au temps de la fin ! Certains 
membres du propre peuple de Dieu ne veulent pas entendre 
parler d’un holocauste au temps de la fin. Cependant, ceux qui 
ne répondent pas à la parole de Dieu finiront juste au 
milieu de cet holocauste ! 

Dieu a rugi ! Que le peuple prenne garde ! C’est la réponse 
de Dieu à « ne prophétisez pas ». Ce sont des ministres que 
Dieu a « suscités », et ils sont divisés (verset 11). La majorité 
d’entre eux dit : « Ne prophétisez pas ».

Ces versets montrent que ces ministres avaient autrefois un 
puissant message prophétique ! Mais ici, dans le livre d’Amos, ils 
sont tombés dans une attitude de « ne prophétisez pas ». C’est 
exactement ce qui est arrivé après la mort de M. Armstrong ! 
Même de simples observateurs pouvaient voir le changement 
spectaculaire. La plupart de ces ministres disent maintenant : 
« Ne prophétisez pas », mais un petit reste sonne de la trompette 
(Amos 3 : 6). Toute cette prophétie a été accomplie dans 
l’Église de Dieu en ce temps de la fin ! Le peuple de Dieu est 
divisé sur le fait de savoir s’il faut ou non livrer le message pro-
phétique de Dieu. Les Laodicéens n’ont pas la foi pour proclamer 
un message aussi puissant.

Un lion rugit fortement quand il est sur le point de 
bondir sur sa proie ! Si le lion rugissait avant ce moment-là, 
la proie pourrait fuir. C’est l’image que Dieu veut que nous 
voyions ! Cela concerne deux églises de Dieu qui ne sont pas 
d’accord et qui ne peuvent « marcher ensemble » (verset 3). C’est 
là, tout le contexte. Il s’agit d’une division dans l’Église de 
Dieu ! 

Il faut parler de ces prophéties. Dieu a révélé qu’il existe un 
problème sérieux dans Son Église et en Israël (particulièrement 
aux États-Unis et en Grande-Bretagne). 

« L’oiseau tombe-t-il dans le filet qui est à terre, sans qu’il y 
ait un piège ? Le filet s’élève-t-il de terre, sans qu’il y ait rien de 
pris ? » (verset 5). Un filet ne ressemble pas à un piège. En surface, 
tout semble attirant pour l’oiseau. Soudain, il est piégé inexorable-
ment. Et il en sera ainsi avec Israël et les églises laodicéennes de 
Dieu. La tribulation surgira à l’improviste et soudainement 
sur ceux qui ne veulent pas écouter la Parole de Dieu !
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Dieu dit que l’Israël du temps de la fin sera attaqué par ses 
« amants »—à moins qu’il ne se repente (Ézéchiel 23 : 9, 22). C’est 
la relation « amoureuse » avec l’Allemagne qui est un 
piège. M. Armstrong a prophétisé cette catastrophe pendant plus 
de 50 ans. 

À travers le livre d’Amos, Dieu essaie de réveiller les églises 
laodicéennes et les nations d’Israël  ! C’est un temps pour 
l’auto-examen et le repentir. 

«  Écoutez cette parole que l’Éternel prononce contre vous, 
enfants d’Israël, contre toute la famille que j’ai fait monter du pays 
d’Égypte ! Je vous ai choisis, vous seuls parmi toutes les familles de 
la terre ; c’est pourquoi je vous châtierai pour toutes vos iniquités » 
(Amos 3 : 1-2). L’Israël biblique est l’unique nation que Dieu ait 
vraiment connue. Cela s’applique encore plus à l’Église de 
Dieu du temps de la fin—l’Israël spirituel. Avec cet honneur 
vient une lourde responsabilité ! Nous devons répondre à Dieu et 
faire Son œuvre—ou payer une horrible pénalité.

Certains membres du peuple de Dieu, qui ont eu l’honneur 
sans parallèle de connaître Dieu, se sont détournés de Lui. 

« Le lion rugit-il dans la forêt, sans avoir une proie ? Le lion-
ceau pousse-t-il des cris du fond de sa tanière, sans avoir fait une 
capture ? » (Amos 3 : 4). Dieu ne rugit jamais sans raison.

Comment Dieu rugit-Il ? Comme Il l’a toujours fait—à 
travers Son peuple fidèle ! Cela veut dire que l’Église se divi-
serait—à la toute fin. Un groupe fait l’œuvre de Dieu, et « rugit » 
pour Lui ! Ils proclament les terrifiantes prophéties, juste avant 
que le Christ ne retourne pour gouverner cette Terre. Les autres 
groupes du peuple de Dieu disent : « Ne prophétisez pas ». Ils 
ne disent peut-être pas ces mots exacts. Ils parlent de « ne pas 
être distrait par la prophétie ». Ou ils disent : « Détournez votre 
esprit des prophéties », ou, «  Vous êtes trop préoccupés par la 
prophétie ».

Tous peuvent voir que l’éud a changé radicalement ses 
vues passées sur la prophétie.

Le rugissement du Lion et la trompette d’alarme 
symbolisent cette œuvre de l’Église de Philadelphie de 
Dieu ! C’est le son d’une trompette—non pas d’un violon. 
Cette trompette doit sonner l’alarme de la guerre et de la cap-
tivité ! Dans l’Ancien Testament, la trompette qui retentissait 
signifiait souvent la guerre. 
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Cette trompette est l’alarme de l’invasion ! C’est une alarme 
qui devrait faire trembler les gens. 

C’est une époque de grande urgence ! Israël et un grand 
nombre des membres du peuple de Dieu sont endormis ! Ceux 
d’entre nous qui répondent à Dieu doivent faire tout ce qu’ils 
peuvent pour sonner la trompette et avertir le peuple de ce 
qui va arriver sur Israël—très bientôt. 

L E S  C O R N E S  D E  L’AU T E L

« Le jour où je punirai Israël pour ses transgressions, Je frap-
perai sur les autels de Béthel ; les cornes de l’autel seront brisées, 
et tomberont à terre » (Amos 3 : 14). Bethel veut dire « maison 
de Dieu ». Les cornes de l’autel seront coupées. Autrefois, les 
gens pouvaient trouver refuge dans le tabernacle de Dieu, ou le 
temple, en y entrant et en saisissant les cornes de l’autel. Souvent, 
ils pouvaient obtenir la miséricorde de Dieu et être sauvés de la 
punition ou de la mort. 

Que signifie, alors, le message au sujet des cornes de l’autel 
aujourd’hui ? Dieu dit, particulièrement aux États-Unis 
et à la Grande-Bretagne, qu’il n’y aura pas de lieu de 
refuge pour eux ! (Cependant, l’Écriture montre que Dieu 
délivrera un reste de Son peuple de l’holocauste nucléaire à venir, 
en l’emmenant dans un lieu de sécurité). Ceux qui resteront ne 
trouveront aucun endroit où se cacher—aucun refuge contre la 
colère de Satan. Il n’y aura pas de « cornes de l’autel » à 
saisir ! (Tout indique que ce lieu de sécurité est en dehors des 
États-Unies et de la Grande-Bretagne). 

« Je renverserai les maisons d’hiver et les maisons d’été ; les 
palais d’ivoire périront, les maisons des grands disparaîtront, 
dit l’Éternel » (verset 15). Qui a une maison d’été et une maison 
d’hiver ? Ou une grande maison ? Ceux qui réussissent finan-
cièrement. Ce sont les maisons qui normalement survivent aux 
crises difficiles. Mais pas cette fois. Dieu nous dit qu’une des-
truction totale s’en vient—un holocauste nucléaire ! 
(Daniel 12 : 1 ; Matthieu 24 : 21 ; Jérémie 30 : 7). 

D E U X  J A M B E S  O U  U N  B O U T  D ’ O R E I L L E

À quel point les circonstances deviendront-elles mauvaises  ? 
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« C’est pourquoi ainsi parle le Seigneur, l’Éternel : L’ennemi inves-
tira le pays, il détruira ta force, et tes palais seront pillés. Ainsi 
parle l’Éternel : Comme le berger arrache de la gueule du lion 
deux jambes ou un bout d’oreille, ainsi se sauveront les enfants 
d’Israël qui sont assis dans Samarie à l’angle d’un lit et sur des 
tapis de Damas » (Amos 3 : 11-12). L’image est l’attaque d’un lion 
sur un mouton. Tout ce qui reste, ce sont deux jambes ou 
un bout d’oreille. 

Mais Dieu ne parle pas de moutons ! Il parle de l’Amé-
rique, de la Grande-Bretagne et de la nation juive appelée 
Israël ! Amos dit que seuls quelques morceaux de l’Israël 
biblique seront laissés ! 

C’est le plus fort message prophétique qui fut écrit 
dans la Bible ! 

Le Lion a déjà rugi, et est prêt à bondir. Les victimes vont être 
l’Amérique, la Grande-Bretagne et les Juifs du Moyen-Orient 
(Osée 5 : 5). 

Imaginez seulement deux jambes ou un bout d’oreille qui 
restent de ce mouton  ! C’est ce que le berger a arraché de la 
gueule du lion.

Comment réagirez-vous ? Il semble que la plupart des gens ne 
répondront pas jusqu’à ce qu’il soit physiquement trop tard. Mais 
comment Amos a-t-il répondu ? Il a laissé la crise la plus extrême 
le motiver à dire : « Qui ne prophétiserait ? » 

C’est la façon dont vous et moi devrions répondre. Dieu veut 
que nous soyons derrière ce message et le supportions de toutes 
les manières que nous le pouvons, de toute notre force ! 

Le Chef des véritables élus est le Lion de Juda—le Christ 
Lui-même. Il a rugi comme jamais auparavant ! Nous devons 
partager Son amour et Ses émotions. 

Amos nous dit que si nous comprenons les conditions 
mondiales et pensons comme le Christ, alors nous devons 
prophétiser !

Le lion rugit juste avant de sauter sur sa proie. Le livre d’Amos 
est un rugissement gigantesque. 

Qui ne prophétiserait ? Qui ne publierait ce message ? 
Les églises laodicéennes de Dieu disent : « Ne prophétisez 

pas » (Amos 2 : 11-12). Environ 95 pour cent du peuple de Dieu 
ont reçu le vin de la fausse doctrine. Ils sont ivres spirituellement, 
et aveugles à ce qui arrive selon la prophétie biblique. C’est un 
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message difficile à livrer. Seuls ceux qui ont le courage de Dieu 
le feront. Mais ils recevront la plus spectaculaire récompense que 
Dieu donnera, lors de cette « dernière fin ». 

Quand nous voyons l’extraordinaire déclin dans la nation et 
dans l’Église de Dieu, nous savons que nous sommes dans des 
temps d’effroyable urgence. C’est un temps pour le rugissement 
du Lion et de l’alarme de la trompette. Le peuple doit être 
averti ! Les gens doivent également comprendre qui envoie ces 
malédictions et pour quelle raison ?
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Chapitre 2
Adonaï—notre 
Chef qui bénit
Amos est « un livre de ruine », selon la Anchor 

Bible. C’est exact, si on le comprend. C’est un livre dif-
ficile à lire et à comprendre—mais encore plus difficile 

à accepter—à cause des prophéties cauchemardesques qu’il 
contient. 

Néanmoins, il s’applique particulièrement aux gens de l’Église 
de Dieu plus que la plupart des livres prophétiques. 

Il n’y a pas un livre plus fort dans la Bible que celui d’Amos—
certainement pas de cette envergure. 

Le prophète Amos avait une tâche monumentale à 
entreprendre en mettant par écrit les sombres visions que 
Dieu lui donnait. C’était un poète, et il cherchait à décrire ce 
qu’il voyait dans le langage le plus vivant et le plus descriptif 
possible. Il a écrit des poèmes très noirs, selon l’opinion des 
gens du monde, en ajoutant beaucoup de détails poétiques. 
Son esprit créatif ressentait le plein impact de ce que Dieu lui 
révélait. 

Alors que nous livrons, aujourd’hui, l’avertissement 
retentissant de Dieu à ce monde pécheur, nous devrions pouvoir 
identifier quelque peu les difficultés d’Amos. Ce sont des 
temps sérieux. Étudier le livre d’Amos m’a fait réaliser cela plus 
profondément.

Cependant, Amos a pu maintenir sa stabilité d’une manière 
clef—dont nous devons tirer des leçons à mesure que nous 
faisons l’Œuvre de Dieu.
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A D O N A Ï

Vingt-cinq fois dans son petit livre, Amos utilise le nom Adonaï 
quand il fait référence à Dieu—plus que tous les autres prophètes 
mineurs mis ensemble.

Pourquoi Amos utilise-t-il ce nom si souvent ?
La principale définition pour Adonaï est « la tête ; le chef » 

(voir la Companion Bible). Peut-être alors qu’Amos travail-
lait à transmettre ces prophéties effrayantes, il voulait s’assurer 
qu’il s’attachait au Chef—au Dieu de l’Ancien Testament qui est 
devenu Jésus-Christ. Son livre contient tellement de mauvaises 
nouvelles que peut-être il voulait garder à l’esprit le fait que le 
grand Dieu était derrière tout cela. Ceci est l’idée de Dieu, pas la 
mienne, a-t-il dû penser. Il fait tout pour une bonne raison. Je veux 
être sûr de voir ces mauvaises nouvelles, tout comme Dieu le voit. 

La majorité des membres du peuple de Dieu, dans ce temps 
de la fin, ont perdu leur Chef (Colossiens 2 : 19). Ils se sont laissés 
séduire par les hommes. En résultat, ils perdront leur récom-
pense, et pour ceux qui ne se repentent pas, même leur vie 
éternelle !

Si le reste fidèle de Dieu veut éviter la même erreur, nous 
devons avoir une compréhension profonde et une foi profonde 
en ces prophéties. Nous devons les comprendre suffisamment 
bien afin que personne, essayant de pervertir la vérité, ne puisse 
nous tromper ! 

Chaque membre dans l’Église de Dieu est responsable du fait 
de s’attacher au Chef. 

Amos s’attachait au Chef. Il gardait la direction de Dieu présent 
dans ses pensées, tout le temps.

Une compréhension plus riche du nom Adonaï inclut le sens 
de Dieu qui bénit. Il est notre Chef qui bénit—non seulement Ses 
véritables élus, mais aussi le monde entier. 

La prophétie contient tant de mauvaises nouvelles. Penser à 
la puissance de la bête qui monte et à la mort d’Israël peut être 
déprimant ! Il est essentiel que nous nous attachons au Chef—
surtout en regardant toutes les mauvaises nouvelles. Si nous ne le 
faisons pas, on pourrait vouloir éviter de regarder les événements 
mondiaux, parce qu’ils sont si négatifs ! Mais est-ce la façon de 
penser de notre Chef, à ce sujet ? Si vous vous attachez au Chef, 
vous penserez à ces prophéties de la même façon que notre Chef. 
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Toute cette destruction est dirigée par Adonaï, notre Chef, 
dans un contexte de bénédictions ! Dieu essaie de donner la vie 
éternelle à autant de gens que possible. 

En effet, le Christ maudit Son peuple quand il se rebelle. Mais 
même ces malédictions se transforment en bénédictions si le 
peuple se repent. 

Ce livre a beaucoup de mauvaises nouvelles pour les nations 
d’Israël et l’Église laodicéenne de Dieu dans ce temps de la fin. 
Indubitablement, Amos continuait de répéter le titre 
Adonaï pour se souvenir continuellement qu’en dépit de 
toute la souffrance, il servait son Chef qui bénit. Le but 
d’Adonaï, c’est de vous bénir, vous, et toute l’humanité. 

Tout ce mal vient sur nous à cause de la rébellion contre la 
loi de Dieu. Les habitants ne pouvaient pas supporter toutes les 
paroles de Dieu, apportées par Amos (Amos 7 : 10). Ils écoutaient 
les prophéties de Dieu et continuaient de pécher—tout comme 
aujourd’hui. 

À cause de ces prophéties mortelles, Amos voulait toujours 
garder à l’esprit l’Adonaï qui bénit  ! C’est même encore plus 
nécessaire aujourd’hui, puisque nous prophétisons concernant le 
pire temps de souffrance sur terre. 

Le prophète Amos était capable de trouver les bonnes nou-
velles dans les mauvaises nouvelles. Cela l’a motivé pour faire 
l’Œuvre de Dieu  ! Il n’est pas devenu dépressif, ni n’a essayé 
d’éviter les mauvaises nouvelles. Comprendre la vérité l’a motivé, 
comme elle le devrait pour nous. 

Quelque 95 pour cent du peuple de Dieu ont refusé de livrer le 
message de Dieu, aujourd’hui. Était-ce parce qu’ils avaient perdu 
de vue Adonaï qui bénit ?

Ce devrait être, en grande partie, la raison pour laquelle ils 
ont perdu Adonaï, leur Chef (Colossiens 1 : 18-19). 

Si nous ne gardons pas notre perspective divine, nous ne ver-
rons pas l’amour de Dieu dans nos épreuves, dans la Grande 
Tribulation et lors du Jour du Seigneur. 

Maintes fois, Amos a fait référence à l’Adonaï qui bénit !
Si nous nous attachons au Chef, cela veut dire que nous ame-

nons Sa pensée dans toutes les mauvaises nouvelles. Nous voyons 
les choses comme le Christ (Philippiens 2 : 5). Autrement, nous 
deviendrons négatifs alors que la persécution s’intensifiera, comme 
résultat de notre avertissement devenant de plus en plus fort. 
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Amos était encore plus explicite que les autres prophètes en 
décrivant la destruction à venir. C’est une grande partie de la 
raison pour laquelle le pays ne pouvait plus supporter ses paroles. 

Le fidèle peuple de Dieu pourra-t-il supporter la persécution 
qui arrive à cause de notre message ? Parfois, je crains vrai-
ment comment cette Église réagira entre maintenant et 
la grande Tribulation. 

Il y a des nouvelles extrêmement mauvaises, dans le court 
terme. Nous devons pouvoir affronter les pires nouvelles, et 
cependant savoir que nous servons l’Adonaï qui bénit.

Si nous comprenons le but des mauvaises nouvelles, nous 
pouvons tirer inspiration et espoir de ces prophéties mêmes !

B É T H E L  E T  G U I L G A L

Béthel et Guilgal sont des mots codés, pour le temps de la fin, qui 
remontent au commencement d’Israël en tant que nation. Ils 
sont la clé pour corriger les problèmes de l’Église tiède de Dieu 
et la nation d’Israël. 

« Allez à Béthel, et péchez ! Allez à Guilgal, et péchez davantage ! 
Offrez vos sacrifices chaque matin, et vos dîmes tous les trois jours 
[tous les trois ans—selon la Bible King James] » (Amos 4 : 4). Béthel 
signifie maison de Dieu. Dans cette prophétie, elle est devenue cor-
rompue. Pour Jacob, Béthel était le point de départ de sa relation 
avec Dieu (Genèse 28 : 16-22).

Une église (maison) de Dieu s’est égarée, et Dieu essaie de la 
ramener au commencement—quand elle était obéissante à Dieu. 
Aujourd’hui, Dieu essaie de ramener les Laodicéens à leur com-
mencement pour les aider à voir combien ils se sont égarés. Mon 
livre, Le message de Malachie, raconte cette histoire avec plus 
de détails ; faites la demande d’un exemplaire gratuit si vous ne 
l’avez pas.

Béthel est mentionné sept fois dans le livre d’Amos (Amos 3 : 
14 ; 4:4 ; 5 : 5 deux fois, 6 ; 7 : 10, 13). Sept est le chiffre de Dieu 
se rapportant à l’accomplissement. Ainsi, la structure de cette 
prophétie est très précise et bien planifiée par Dieu, et elle est 
entièrement centrée sur ce temps de la fin.

Guilgal pèche, également. C’était le premier endroit où Israël 
a campé après avoir atteint la Terre Promise. Un autel de douze 
pierres y a été bâti pour honorer Dieu. Douze est le nombre 
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de nouveaux commencements institutionnels. Les Israélites 
suivaient Dieu quand ils ont quitté l’Égypte. Par conséquent, 
Dieu indique non seulement à l’Église, mais aussi aux nations 
modernes d’Israël de retourner à leur commencement—quand 
elles obéissaient à Dieu. 

« Faites vos sacrifices d’actions de grâces avec du levain  ! 
Proclamez, publiez vos offrandes volontaires  ! Car c’est là ce 
que vous aimez, enfants d’Israël, dit le Seigneur, l’Éternel  » 
(Amos 4 : 5). L’Église est « religieuse », mais Dieu est très cri-
tique vis-à-vis de cette religion. Les Laodicéens ne font pas d’of-
frandes pour le péché. Cela veut dire qu’ils sont aveugles à 
leurs propres péchés (comme dans Apocalypse 3  : 14-20). Par 
conséquent, ils ne veulent pas recevoir de correction. Dieu les 
frappe—ainsi que les nations d’Israël—cinq fois (Amos 4 : 6-11). 
Pourtant, ils ne se repentent pas—jusqu’à ce qu’ils soient dans la 
Grande Tribulation. Ils sont sur le point de rencontrer leur Dieu 
(versets 12-13). 

Béthel (un type de l’Église de Dieu) n’aboutira à rien dans la 
Tribulation, et Guilgal (un type de l’Israël moderne) ira en capti-
vité (Amos 5 : 5). C’est ce qu’il faudra pour faire revenir à Dieu 50 
pour cent des Laodicéens—les autres 50 pour cent perdront leur 
salut (Matthieu 25 : 1-13). 

La tâche de l’Église de Dieu de Philadelphie est de les avertir 
tous.

S O D O M E  E T  G O M O R R H E

Penser à un gigantesque holocauste nucléaire n’est pas vraiment 
inspirant, mais c’est exactement ce à quoi nous faisons face dans 
le monde, aujourd’hui ! C’est pire que tout ce que nous avons déjà 
vu sur terre. Amos le décrit tel qu’il sera. Bien que ce ne soit pas 
des paroles plaisantes à entendre, nous devons voir les bonnes 
nouvelles dans les mauvaises.

Amos était humain comme nous. Il a dû penser : Pourquoi 
dois-je livrer un message aussi négatif ? Les habitants du pays ne 
peuvent supporter de l’entendre ! Ce n’est pas facile pour n’importe 
quel homme de livrer un message comme cela !

« Sonne-t-on de la trompette dans une ville, sans que le peuple 
soit dans l’épouvante ? Arrive-t-il un malheur dans une ville, sans 
que l’Éternel en soit l’auteur ? » (Amos 3 : 6). Notez bien : Dieu 
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est responsable de tout cela ! Notre Chef qui bénit l’a fait ! Cela ne 
devrait-il pas nous faire penser différemment à ce sujet ?

Remarquez la raison pour laquelle Dieu envoie cette 
destruction : 

« Je vous ai bouleversés, comme Sodome et Gomorrhe, que 
Dieu détruisit ; et vous avez été comme un tison arraché de l’in-
cendie. Malgré cela, vous n’êtes pas revenus à moi, dit 
l’Éternel » (Amos 4 : 11). C’est, également, une destruction par 
le « feu ». Dieu va détruire les États-Unis et la Grande-Bretagne, 
comme Il a détruit Sodome et Gomorrhe. Dieu a fait cela en fai-
sant du feu descendre du ciel (Genèse 19 : 24). « Du feu du ciel » 
va détruire nos nations à moins qu’elles ne se repentent de leur 
sodomie et de leur vie de famille à l’envers ! (Ésaïe 3 : 12). 

Amos écrit dans un style poétique. Mais quelle poésie 
sombre ! Pourquoi toutes ces mauvaises nouvelles sans égal ? 
Parce qu’après toutes ces malédictions, « vous n’êtes pas revenus 
à moi » !

Pourquoi l’Amérique, la Grande-Bretagne et les Juifs du 
Moyen-Orient voient-ils des problèmes de tous les côtés ? Ne 
nous restera-t-il que deux jambes et un bout d’oreille avant que 
nous n’acceptions, finalement, le message de Dieu ?

Rappelez-vous, on ne peut retourner à Dieu si on n’a jamais 
été avec Lui. Ces nations d’Israël ont une histoire avec Dieu—à 
la différence des gentils. Nous serons donc corrigés en premier. 
Dieu corrige jusqu’à ce que nos peuples acceptent le message. 
Toutes ces mauvaises nouvelles ont un objectif merveilleux.

La plus grande passion du Christ était d’accomplir l’Œuvre (Jean 
4 : 34). Est-ce ma plus grande passion ? Est-ce la vôtre ? Nous 
avons tous quelque chose à améliorer. Nous avons tous besoin 
d’un auto-examen sévère. 

Est-ce trop horrible à affronter ? Amos ne pensait pas ainsi.
La mention, dans Amos 4 : 11, de Sodome et Gomorrhe fait 

clairement référence au feu du ciel qui a détruit ces villes. Mais 
elle fait également référence à leurs péchés abominables—en par-
ticulier la sodomie ! Les nations modernes d’Israël aiment cela—
et elles haïssent ceux qui osent la critiquer ! Mais que dit Dieu ? 

Songez à ce que Dieu a fait à Sodome et à Gomorrhe. Haïssez-
vous la sodomie comme Dieu l’hait  ? Pourriez-vous anéantir 
des villes comme Dieu l’a fait, à cause de cela ? Nous devons 
apprendre à penser comme Dieu. 
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Mais notre Chef qui bénit n’a pas détruit ces villes sans dis-
cernement. Il y avait, en cela, un merveilleux dessein. Les 
Écritures montrent que les peuples de Sodome et Gomorrhe 
doivent encore être jugés (voir Matthieu 10 : 15). Il viendra encore 
un jour où Dieu les ressuscitera, enlèvera les écailles de leurs 
yeux, et leur révélera Sa vérité. 

Quand notre Chef qui bénit envoie la destruction, c’est dans 
l’ultime intention de faire revenir les gens vers Dieu !

Le même Dieu qui a envoyé le feu pour corriger Sodome et 
Gomorrhe est sur le point d’envoyer le « feu » dans ce temps de la 
fin pour corriger les nations !

« Écoutez cette parole, cette complainte que je prononce sur 
vous, Maison d’Israël  ! Elle est tombée, elle ne se relèvera plus, 
la vierge d’Israël ; elle est couchée par terre, nul ne la relève. Car 
ainsi parle le Seigneur, l’Éternel : La ville qui mettait en campagne 
mille hommes n’en conservera que cent, et celle [la même ville de 
1 000] qui mettait en campagne cent hommes n’en conservera que 
dix, pour la maison d’Israël » (Amos 5 : 1-3). La ville est une cible. 
Des bombes nucléaires vont pleuvoir sur les villes ! Une 
perte de 10 pour cent dans une campagne militaire est désastreuse. 
Ici, 90 pour cent de la population d’une ville meurent immédiate-
ment ! Ensuite, seulement 10 pour cent des survivants restent en vie. 
Seulement 10 sur un millier sont laissés—ou 10 000 sur un million. 
Cela parle d’une destruction à 99 pour cent de la popu-
lation de nos villes principales ! D’autres versets bibliques 
indiquent que 1/10ème de la population totale survit (Ésaïe 6 : 9-13). 

Comprenons-nous profondément ce qui est sur le point d’ar-
river aux nations d’Israël ? Avons-nous le courage d’affronter ce 
désastre extraordinaire ?

Sodome et Gomorrhe ont été laissées en cendres (2 Pierre 2 : 6). 
Elles ont subi la vengeance d’un « feu éternel » (Jude 7). Le même 
sort attend nos villes principales.

C’est ce qu’il faudra pour qu’elles se repentent de leur sodomie. 
C’est à ce point qu’elles se sont endurcies dans leurs péchés. 

« Ce qui arriva du temps de Lot arrivera pareillement. Les 
hommes mangeaient, buvaient, achetaient, vendaient, plantaient, 
bâtissaient ; mais le jour où Lot sortit de Sodome, une pluie de 
feu et de soufre tomba du ciel, et les fit tous périr » (Luc 17 :28-29). 
Une pluie de « feu et de soufre » tomba sur Sodome. Un désastre 
similaire est prophétisé pour les États-Unis et la Grande-Bretagne. 
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« Il en sera de même le jour où le Fils de l’homme paraîtra » 
(verset 30). Parce que l’Israël moderne VIT comme Sodome 
et Gomorrhe—il MOURRA comme Sodome et Gomorrhe ! 
Veuillez lire cela de nouveau. Si nous vivons comme Sodome, 
nous mourrons comme Sodome—du feu du ciel ! Ce même 
type de destruction arrive juste avant le retour du Christ ! Dieu 
a prophétisé ! 

Pourquoi la destruction devra-t-elle être si sévère ? À cause 
de la dureté des gens  ! Dieu envoie toujours un message 
d’avertissement, mais il n’en est pas tenu compte—les gens 
continuent à se délecter dans leurs péchés abominables. 

Adonaï—« notre Chef qui bénit »—détruirait-Il réellement 
99 pour cent des gens dans les villes ? Il le ferait certainement—
voyez Sodome et Gomorrhe !

Ce n’est pas Dieu qui est dur—ce sont les gens ! Les gens sont 
pris, spirituellement, dans Sodome et Gomorrhe ! 

Notre Chef comprend que c’est la meilleure façon d’amener 
la majorité des gens dans la famille de Dieu. La destruction de 
villes est une chose terrible, mais si vous pensiez que vous pourriez 
faire entrer une personne de plus dans la Famille de Dieu pour 
toujours, ne diriez-vous pas que cela en vaut la peine ? Oui ! 

Dieu veut la plus grande famille possible. Si vous regardez 
le résultat final de toutes les mauvaises nouvelles, vous ne 
serez pas découragé ! Dieu n’est pas découragé, même s’Il 
répand les larmes sur le peuple d’Israël et sur toute sa terrible 
souffrance !

Dieu a sorti Lot et sa famille hors de Sodome avant que la ville 
ne soit détruite. Et, dans ce temps de la fin, Dieu sortira un petit 
reste intègre hors de l’Israël biblique, et sauvera leur vie physique 
(Apocalypse 12 : 14). 

L’ O R G U E I L  D E  J A C O B

« Ils boivent le vin dans de larges coupes, ils s’oignent avec la 
meilleure huile, et ils ne s’attristent pas sur la ruine de Joseph ! » 
(Amos 6 : 6). Joseph, c’est les États-Unis et la Grande-Bretagne. 
Les problèmes abondent partout  : la violence, le crime, les 
familles brisées, les drogues, un égout énorme de pornographie, 
la musique pervertie, des problèmes terribles dans la structure 
financière, et une désintégration de la société. En dépit de tous 
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nos problèmes, les gens « boivent le vin dans de larges coupes ». 
Ils mènent la « belle vie » alors que nos nations s’effondrent. 

Ils célèbrent alors qu’ils devraient être attristés. Cela se passe, 
maintenant ! 

« C’est pourquoi ils seront emmenés à la tête des captifs ; et les 
cris de joie de ces voluptueux cesseront. Le Seigneur, l’Éternel, 
l’a juré par lui-même ; L’Éternel, le Dieu des armées, a dit : J’ai en 
horreur l’orgueil de Jacob, et je hais ses palais ; Je livrerai la ville et 
tout ce qu’elle renferme » (versets 7-8).

Notez cette déclaration ! Dieu dit : « J’ai en horreur l’orgueil de 
Jacob, et je hais ses palais ». Ce que nous avons en haute estime 
dans notre société, Dieu l’a en horreur ! C’est une déclara-
tion forte ! Ce qu’Israël exalte, Dieu le HAIT ! Cela pourrait-il 
être un domaine où nous devons nous examiner pour voir si 
nous haïssons les mêmes choses que Dieu ? Ne devrions-nous 
pas prier, et demander à notre Adonaï qui bénit d’avoir Son avis ? 

Amos avait le point de vue de Dieu. La haine du mal moti-
vait ce prophète de Dieu. Si nous voulons être motivés pour 
livrer le message de Dieu, nous allons devoir haïr ce que Dieu 
hait ! Nous devons haïr ce qui arrive en Israël, et à Israël. Nous 
devons haïr la façon dont les gens diffament Dieu—notre Chef, 
qui deviendra bientôt leur Chef.

Considérez la télévision et les films de ce monde, par 
exemple—pour lesquels les gens sont si enthousiastes. Haïssez-
vous le péché qui est glorifié dans ces divertissements ? Cela vous 
fait-il languir pour une civilisation nouvelle et divine ?

Amos haïssait les maux de ce monde. Ce n’était pas le cas pour 
la femme de Lot. Sa famille a dû pratiquement la traîner hors de 
Sodome, et elle a encore regardé avec envie cette mauvaise ville 
qu’elle aimait !—avant que Dieu ne la transforma en statue de sel.

« J’ai en horreur l’orgueil de Jacob, et je hais ses palais ». Quand 
je lis ces mots, je sais que je ne hais pas ce monde comme Dieu. 
Le monde dans lequel nous vivons ne représente pas la façon de 
penser et de vivre de Dieu. Il va le transformer radicalement, de 
haut en bas, quand Il établira Son royaume. C’est sur ce monde-là 
que nous devons mettre notre affection.

R E T O M B É E S  N U C L É A I R E S

«  Et s’il reste dix hommes dans une maison, ils mourront. 
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Lorsqu’un parent prendra un mort pour le brûler et qu’il enlè-
vera de la maison les ossements, il dira à celui qui est au fond 
de la maison : Y a-t-il encore quelqu’un avec toi ? Et cet homme 
répondra : Personne… Et l’autre dira : Silence ! Ce n’est pas le 
moment de prononcer le nom de l’Éternel » (Amos 6 : 9-10). Cela 
parle d’un holocauste nucléaire, comme dans d’autres Écritures 
(voir Matthieu 24 : 21 ; Daniel 12 : 1). Ce sera le pire trouble 
jamais connu de l’homme ! 

Il y a ici, donc, dans Amos, un parent qui vient et brûle les 
corps, et qui sort des ossements de la maison. Indubitablement, à 
cause des radiations, tous sont morts dans la maison. Il n’y a pas 
d’indication d’une invasion armée. Pourtant, la mort remplit les 
villes.

«  Car voici, l’Éternel ordonne  : Il fera tomber en ruines 
la grande maison, et en débris la petite maison » [« Car, voici, 
l’Éternel ordonne, et il frappera la grande maison de brèches, et 
la petite maison, de fentes » (selon la King James)] (Amos 6 : 11). 
Le mot brèches est rare. Le Anchor Bible Commentary dit qu’il 
« n’y a pas d’autre occurrence d’un mot avec la même racine ». 
Le Gesenius’ Hebrew-Chaldee Lexicon définit ce mot comme des 
« gouttes de rosée ». Si vous lisez attentivement le contexte, 
il semble n’y avoir aucun doute que cela fait référence à des 
retombées nucléaires !

Le mot fentes signifie fissures. Il s’agit d’une « déchirure ou 
une lésion des tissus, habituellement à la jonction de la peau et de 
la muqueuse », selon le Webster’s Dictionnary. La racine du mot 
signifie « déchirer en morceaux ».

Des « gouttes de rosée », ou des retombées nucléaires, peuvent 
certainement « déchirer en morceaux » la chair humaine. La 
guerre nucléaire arrive ! De nombreuses écritures bibliques 
nous le disent ! Nous ne pouvons pas nous cacher de cela.

« C’est pourquoi voici, je ferai lever contre vous, maison d’Is-
raël, dit l’Éternel, le Dieu des armées, une nation qui vous oppri-
mera depuis l’entrée de Hamath jusqu’au torrent du désert  » 
(verset 14). La chronologie a trait à de sérieux problèmes (verset 
6), à une attaque nucléaire (versets 8-10), après quoi les 
armées entrent pour exercer de l’oppression. Le Anchor Bible 
Commentary dit : Le langage utilisé dans Amos 6 : 14 indique 
un avenir naissant, sinon des événements déjà en préparation 
[ou se passant déjà] ». Il n’y a pas d’invasion décrite, seulement 
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une attaque nucléaire et ensuite une armée en mouvement pour 
exercer une oppression.

« Alors Amatsia, prêtre de Béthel, fit dire à Jéroboam, roi d’Is-
raël : Amos conspire contre toi au milieu de la maison d’Israël ; le 
pays ne peut supporter toutes ses paroles » (Amos 7 :10). C’est un 
message difficile à recevoir. Le pays ne pouvait pas supporter 
les paroles d’Amos !

Néanmoins, la principale signification de ce livre est 
pour le temps de la fin. Les paroles sont beaucoup plus dif-
ficiles à supporter en cet âge nucléaire qu’elles ne l’étaient au 
temps d’Amos. De nos jours, il sera très difficile pour les gens de 
« supporter toutes ses paroles ».

La tradition indique qu’Amos a été tué pour avoir livré le mes-
sage de Dieu. L’Église de Philadelphie de Dieu doit aussi livrer 
le message de Dieu. Notre travail n’est pas une tâche facile. 
Heureusement, Dieu nous récompense en nous emmenant dans 
un lieu de sécurité durant ce cauchemar nucléaire. 

En considérant combien ce message est sombre, voyez-vous 
pourquoi Amos avait continuellement ses regards sur Adonaï 
afin de rester positif ?

L’ É G L I S E  A  P E R D U  S O N  S E N S  D ’ U R G E N C E

« Malheur à ceux qui vivent tranquilles dans Sion, et en sécu-
rité sur la montagne de Samarie, à ces grands de la première des 
nations, auprès desquels va la maison d’Israël ! » (Amos 6 : 1). 
Sion, c’est l’Église de Dieu (Ésaïe 40 : 9 ; Michée 4 : 2). Dieu est en 
colère contre ceux qui sont « à l’aise » dans l’Église de Dieu. Le 
peuple de Dieu doit écouter ou payer un prix traumatisant.

Un commentaire dit que « à l’aise » signifie « se réjouir dans ce 
qui manque de substance et de réalité » ! Cela parle d’une Église 
qui se réjouit dans le physique—et non dans la vérité de Dieu. 
Elle se réjouit dans une religion « d’amour » faux, et elle rejette les 
prophéties désastreuses de Dieu. Ces religionnaires sont perdus 
dans le présent parce qu’ils ont perdu la vision d’ensemble de 
Dieu. Ils sont en dehors de la réalité. 

Alors que les nations font face au pire temps de souffrance 
jamais connue dans l’histoire de l’homme, l’Église laodi-
céenne de Dieu ne parvient pas à les avertir ! Ils sont à l’aise 
parce qu’ils ne voient pas la terrible réalité. Ils sont « aveugles ».
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«  Vous croyez éloigner le jour du malheur, et vous faites 
approcher le règne de la violence » (Amos 6 : 3). Seuls ceux qui 
sont dans l’Église de Dieu savent ce qu’il en est du « jour du mal-
heur »—la destruction nucléaire du temps de la fin. Mais ils le 
situent loin dans l’avenir—quand il est, en fait, très proche ! Plus 
ce jour se rapproche, plus ils sont à l’aise.

Lorsque 95 pour cent de l’Église de Dieu (Sion) sont 
tièdes, et à l’aise, « le jour du malheur » est imminent ! Cette 
grande « apostasie » du peuple de Dieu (2 Thessaloniciens 2  : 
3) est un signe que la destruction nucléaire et la captivité d’Is-
raël sont effroyablement proches ! Tragiquement, la majorité 
du peuple de Dieu ne le verra pas avant qu’il ne soit trop tard 
(Ézéchiel 33 : 31-33). 

Joseph Tkach Sr. a fait la déclaration suivante dans le Worldwide 
News, du 21 mai 1990, seulement quatre ans après la mort de M. 
Armstrong : « Si quelqu’un n’est pas encore au clair à propos du 
besoin qu’il y ait de changer notre préoccupation avec la prophétie, 
soit dans la prédication, dans l’enseignement, dans les publications 
ou soit à la télévision, alors laissez-moi rendre la vérité très claire ». 
Il a continué à condamner la « préoccupation avec la prophétie » 
que l’éud avait dans le passé (enseignée par M. Armstrong). Cette 
déclaration était une prophétie qui devait s’accomplir !

« J’ai suscité parmi vos fils des prophètes, et parmi vos jeunes 
hommes des nazaréens. N’en est-il pas ainsi, enfants d’Israël ? 
dit l’Éternel… Et vous avez fait boire du vin aux nazaréens ! Et 
aux prophètes vous avez donné cet ordre : Ne prophétisez pas ! » 
(Amos 2 : 11-12). Ce sont des ministres que Dieu a suscités—de 
véritables ministres de Dieu. La vérité a été compromise et diluée. 
Ensuite, ces ministres tièdes disent : « Ne prophétisez pas ». 
C’est une prophétie montrant comment l’éud a brusquement 
changé ses vues sur la prophétie ! Cette église prophétisait 
la parole de Dieu auparavant. C’est pourquoi les dirigeants 
disent : « Ne prophétisez pas ». Les dirigeants de l’éud ont dit 
aux ministres de ne pas prophétiser comme ils le faisaient dans le 
passé ! Le ministère dit : « Ne prophétisez pas »—après la mort 
de M. Armstrong !

C’est une prophétie du temps de la fin pour les églises laodi-
céennes de Dieu, en ce moment ! (Elles se composent d’autres 
groupes qui ont quitté l’éud—sauf de l’épd, qui continue de 
proclamer un fort message de prophétie).
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L’éud, et les autres ramifications laodicéennes refusent de 
donner le fort avertissement de Dieu concernant un holo-
causte nucléaire du temps de la fin. C’est un message terrifiant et 
très difficile à livrer—juste avant le retour de Jésus-Christ pour 
gouverner ce monde. L’Église de Philadelphie de Dieu doit 
le faire. Si nous n’avertissons pas Israël et le monde, leur sang 
sera sur notre tête (Ézéchiel 3 : 17-19).

M. Tkach Sr. a dit : « Si quelqu’un n’est pas encore au clair 
à propos du besoin qu’il y ait de changer notre préoccupa-
tion avec la prophétie… »—cela revient donc à dire, dans le 
langage du prophète Amos : « Ne prophétisez pas » !

Il a dit que l’éud devait s’éloigner des vues de M. Armstrong sur 
la prophétie—mais il s’agissait des vues de Dieu sur la prophétie !

«  Deux hommes marchent-ils ensemble, sans en être 
convenus ? » (Amos 3 : 3). La controverse sur une édulcoration 
de la vérité de Dieu a provoqué une division de l’Église. Les 
deux églises ne pouvaient être d’accord. L’Église de Philadelphie 
de Dieu a refusé d’accepter ces changements tièdes.

Je veux répéter cette prophétie centrale : « Car le Seigneur, 
l’Éternel, ne fait rien sans avoir révélé son secret à ses serviteurs 
les prophètes. Le lion rugit : qui ne serait effrayé ? Le Seigneur, 
l’Éternel, parle : qui ne prophétiserait ? » (versets 7-8). Dieu a 
suscité un groupe qui ne veut pas faire de compromis, et Il lui 
« révèle son secret ». C’est pourquoi nous voyons de nouvelles 
révélations, de la part de Dieu, dans Le Message de Malachie et 
dans la littérature de l’Église de Philadelphie de Dieu. Cela aussi 
était prophétisé. Quand cela arrive, c’est un temps de grande 
crise ! Le « lion a rugi ». Quand la division de l’Église arrive, la 
Grande Tribulation est très proche ! Nous n’établissons pas de 
dates, mais le Christ rugit de l’Église de Philadelphie de Dieu ! 
C’est un « temps de panique », que les gens le réalisent ou pas. 
Dieu dit que nous devons prophétiser ! 

R U G I R  D E  S I O N —À  L’A I S E  D A N S  S I O N

« Il dit : De Sion l’Éternel rugit…» (Amos 1 : 2). Dieu va rugir 
de Sion—de Son Église philadelphienne ! Ce n’est pas de l’Église 
laodicéenne. Elle dit : « Ne prophétisez pas ».

Les Laodicéens (la majorité de Sion) sont «  à l’aise  ». 
Mais il y a une autre Sion qui rugit pour Dieu—l’Église de 
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Philadelphie. Quand le Lion rugit, c’est le moment d’être galva-
nisé et de répondre à Dieu—ou bien d’être pris dans la Grande 
Tribulation.

Une trompette résonne dans l’Église de Dieu, aujourd’hui 
(Amos 3 : 6). Le peuple devrait être « effrayé »—non pas « à 
l’aise ». Dans l’Ancien Israël, la trompette était utilisée pour 
sonner l’alarme quant à une invasion. Aujourd’hui, nous son-
nons cette trompette spirituellement pour l’Église laodicéenne de 
Dieu et pour l’Israël moderne—ils ont été envahis par des armées 
de démons, et sont en train de mourir spirituellement. C’est une 
alarme terrible qui devrait faire trembler les gens !

À un moment où l’éud devrait avoir, plus que jamais aupa-
ravant, un sentiment d’urgence, elle est «  à l’aise  ». Les 
Laodicéens se sont détournés du Christ et de ce qu’Il a enseigné 
par l’intermédiaire de M. Armstrong.

Le Lion de Juda rugit. Les Laodicéens n’entendent pas ce 
que dit l’Esprit (Apocalypse 3 : 20, 22). Le Christ a déplacé leur 
lampe, et ils sont « aveugles » à la réalité. Le Christ va encore 
rugir à travers l’Église de Philadelphie, qui est séparée de l’Église 
laodicéenne pour cette raison même !

Dieu dit : « Malheur à eux » (aux Laodicéens) ! Pourquoi ? Ils 
vont eux-mêmes faire l’expérience de l’holocauste à moins qu’ils 
ne se repentent. Parce qu’ils savent ce qu’il en est de ce « jour 
du malheur », et qu’ils devront alors en faire l’expérience, leur 
souffrance sera de loin plus pénible, et leur salut mis en doute.

« Ils reposent sur des lits d’ivoire, ils sont mollement étendus 
sur leurs couches  ; ils mangent les agneaux du troupeau, les 
veaux mis à l’engrais. Ils extravaguent au son du luth, ils se 
croient habiles comme David sur les instruments de musique » 
(Amos 6 : 4-5). C’est la vie voluptueuse de l’Église laodicéenne 
et de la nation. Cette église est «  riche, [elle s’est] enrichie » 
(Apocalypse 3 : 17). Sa confiance est dans les choses matérielles—
non en Dieu.

Voyez de nouveau Amos 6 : 6—cette fois-ci, à partir d’une 
perspective spirituelle  : «  Ils boivent le vin dans de larges 
coupes, ils s’oignent avec la meilleure huile, et ils ne s’attristent 
pas sur la ruine de Joseph ! » Ce verset condamne doublement 
les Laodicéens ! Comme le reste des gens, ils sont gavés de luxe 
alors que la nation s’écroule. Ils ne s’attristent pas pour leur 
nation. Ils devraient montrer leur tristesse à travers le message 
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d’avertissement. Les églises laodicéennes n’avertissent pas la 
nation, et ne disent pas aux gens pourquoi tout cela arrive—
bien qu’elles aient le pouvoir de le faire (Daniel 12  : 7). Dieu 
est sur le point de briser ce pouvoir parce qu’elles ont cessé de 
l’utiliser pour servir Sa cause !

C’est la même prophétie dont le Christ a parlé. « Mais, si c’est 
un méchant serviteur, qui dise en lui-même : Mon maître tarde 
à venir, s’il se met à battre ses compagnons, s’il mange et boit 
avec les ivrognes, le maître de ce serviteur viendra le jour où il 
ne s’y attend pas et à l’heure qu’il ne connaît pas, il le mettra en 
pièces, et lui donnera sa part avec les hypocrites : c’est là qu’il 
y aura des pleurs et des grincements de dents » (Matthieu 24 : 
48-51). Ce sont des gens qui savent ce qui a trait à la venue de 
Dieu—c’est le peuple de Dieu. Un petit reste fait l’Œuvre de Dieu, 
mais la majorité du peuple de Dieu ne la fait pas. La majorité 
est « à l’aise » dans Sion, et dit : « Mon Maître tarde à venir », 
et « Ne prophétisez pas ». Et ensuite, ils retournent à leurs voies 
charnelles (verset 49)—exactement comme dans Amos 6 : 1-3. 

Dieu parle d’une Église de Dieu qui a perdu son amour pour 
l’Œuvre de Dieu—son sens de l’urgence.

« Et, parce que l’iniquité se sera accrue, la charité [l’amour] 
du plus grand nombre se refroidira » (Matthieu 24 : 12). Le mot 
grec traduit par « charité » est agape—ou amour de Dieu, et non 
pas l’amour humain. Seul le peuple de Dieu a l’amour de Dieu. 
Beaucoup d’entre eux sont en train de perdre cet amour. Dieu 
prophétise un abandon en masse de la vérité, de la part de 
Son peuple dans le temps de la fin (verset 13). Cette apostasie est 
également appelée « la grande révolte » (2 Thessaloniciens 2 : 3 ; 
traduction Williams).

Les Laodicéens ne voient pas que le retour du Christ est immi-
nent—qu’Il n’a pas retardé Sa venue ! Les Laodicéens n’ont pas 
un fort message prophétique d’avertissement. C’est de cette 
manière qu’ils pourraient exprimer leur amour, en don-
nant au monde une meilleure chance de se repentir et 
d’échapper au désastre à venir ! Au lieu de cela, ils parlent 
d’un type « d’amour » sirupeux ayant très peu de sens pratique.

Dieu dit qu’ils seront secoués de leur position « à l’aise ». Il 
y aura « des pleurs et des grincements de dents ». Ces chrétiens 
tièdes « seront emmenés à la tête des captifs » (Amos 6 : 7). Le 
reste d’Amos 6 parle d’un holocauste nucléaire.
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Vous ne pouvez pas vous permettre de deviner quelle église 
a raison ! Vous devez le démontrer à partir de votre Bible. Vous 
devez savoir. 

Comme Paul le disait : « Ce ne sont pas vos biens [vos dîmes 
et offrandes] que je cherche, c’est vous-mêmes… » (2 Corinthiens 
12 : 14). Nous vous cherchons afin que vous puissiez avoir la pro-
tection de Dieu et être membre de Sa Famille. Bientôt, l’holo-
causte sera là, et Dieu délivrera Ses saints philadelphiens pour les 
mettre dans un lieu physique de sécurité. Alors tout le monde 
saura quelle église faisait l’Œuvre de Dieu.
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Chapitre 3
Le Christ apparaît 
personnellement !
Le livre d’Amos révèle comment l’Église laodicéenne 

a perdu son sens de l’urgence, à un moment où l’Amérique 
et la Grande-Bretagne font face à l’holocauste nucléaire. Le 

premier chapitre d’Amos parle d’un feu (un holocauste nucléaire) 
qui affecte les États-Unis et la Grande-Bretagne, et même quelques 
autres nations (versets 4, 7, 10). Ensuite, dans Amos 1 : 14 et 2 : 2, 5, 
le feu est appelé « il ».

Voici ce que le Anchor Bible Commentary dit au sujet de ce 
« il » dans les chapitres 1 et 2 d’Amos : « Les huit oracles font réfé-
rence au même « il » qui ne sera pas retiré ou reculé. Il y avait un 
décret unique les couvrant tous… C’est une composition décla-
rant un jugement sur toute la région en tant qu’unité… Cette 
unité suggère un holocauste cosmique, et non pas seule-
ment plusieurs invasions qui feraient tomber ces pays l’un après 
l’autre ». Amos compare ce « il » à ce feu qui a détruit Sodome et 
Gomorrhe. Il est appelé « feu… du ciel » (Genèse 19 : 24).

Le Anchor Bible l’appelle « un holocauste cosmique » ! Il 
s’agit d’une destruction massive venant des cieux—du cosmos. 
Il est question d’une attaque nucléaire essentiellement sur les 
États-Unis et la Grande-Bretagne. 

U N  M O T  M Y S T É R I E U X

«  Écoutez cette parole que l’Éternel prononce contre vous, 
enfants d’Israël, contre toute la famille que j’ai fait monter du 
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pays d’Égypte ! » (Amos 3 : 1). Dieu a fait monter Sa famille 
hors d’Égypte. Le mot hébreu pour famille est mispaha. Le 
Anchor Bible Commentary dit : « La mispaha est la plus grande 
unité sous-tribale, entre tribu et famille, et pourrait être 
appelée clan… Cette discussion sur la terminologie de la parenté 
Israélite met en évidence l’usage unique et curieux qu’Amos 
fait du terme mispaha. [Une] mispaha peut être attribué au rang 
de tribu, en tant qu’une unité majeure dans une nation. Mais 
une mispaha n’est jamais vue comme une unité politique auto-
nome. Amos 3 : 1 est le seul endroit où Israël est appelé 
une mispaha ».

Ainsi, le mot famille pourrait être appliqué à une tribu ou à un 
clan, ou « entre tribu et famille ». Nous pouvons comprendre ce 
mot plus clairement si nous regardons le contexte d’Amos 2 et 
3. Rappelez-vous aussi que c’est principalement un livre pour le 
temps de la fin. Dieu a fait sortir Israël d’Égypte, mais c’est seule-
ment un type de la sortie de l’Israël spirituel, ou de l’Église, hors 
de ce monde.

Amos parle de ministres que Dieu a suscités (Amos 2 : 11-12). 
Cela veut dire qu’il parle de la véritable Église de Dieu. Une église 
prophétise (Amos 3 : 7-8) et une autre église refuse de prophétiser 
(Amos 2:11-12). Cela signifie qu’il y a une division entre ces deux 
églises, et qu’elles ne peuvent marcher ensemble (Amos 3 : 3).

Le mot famille (verset 1) fait référence principalement à la 
Famille spirituelle de Dieu—à la véritable Église de Dieu.

« Je vous ai choisis [‘connus’, (selon la King James)], vous seuls 
parmi toutes les familles de la terre ; c’est pourquoi je vous châ-
tierai pour toutes vos iniquités » (verset 2). La racine du mot 
connus est utilisée dans les relations maritales. L’équivalent français 
est « faire l’amour ». Le Christ est le Mari spirituel de Son Église. 
Ce sont des « amoureux » spirituels. C’est une relation d’amour 
unique, qui existe seulement entre Dieu et Sa véritable Église.

Par conséquent, nous voyons qu’Amos 3 : 1 parle principale-
ment de la Famille spirituelle de Dieu. Et elle est divisée. La 
famille de Dieu devrait être profondément unie.

Le livre d’Amos se focalise principalement sur l’Église 
de Dieu ! Et il s’accomplit en ce moment même. Il n’est que secon-
dairement pour le monde. Le peuple de Dieu doit se réveiller et 
craindre plus intensément. Nous ne pouvons pas éviter les 
responsabilités que Dieu nous a données !
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La famille de Dieu a eu une relation spirituelle d’amour 
avec Dieu. Ils ont reçu un appel spécial de Dieu le Père (Jean 
6 : 44). C’est le plus grand honneur possible. « Je vous ai choisis 
[‘connus’], vous seuls parmi toutes les familles de la terre… » 
(Amos 3 : 2). « Vous seuls ! » C’est un honneur rare et glorieux 
de connaître le grand Dieu, spirituellement. Mais beaucoup de 
membres du peuple de Dieu ont à présent une attitude moyenne 
et sont devenus tièdes.

Alors, quelle est la réponse de Dieu ? Parce que Dieu vous a 
connus, vous seuls, Il dit  : « … C’est pourquoi je vous châ-
tierai pour toutes vos iniquités » (verset 2). Avec ce grand hon-
neur de connaître Dieu comme personne d’autre sur cette planète, 
il vient une lourde responsabilité. Si le peuple de Dieu manque 
d’assumer ses responsabilités vis-à-vis de Dieu et du monde, alors 
Dieu va les punir !

Ceci est un « ainsi parle l’Éternel Dieu » ! Nous ne pouvons 
pas prendre notre appel à la légère. Dieu ne le fait jamais ! Cette 
punition est sur le point d’être infligée au peuple de Dieu.

L’Église de Philadelphie prophétise la vérité. Mais les 
Laodicéens railleront la prophétie—jusqu’à ce que la Grande 
Tribulation arrive. Alors Dieu les martèlera et les frappera avec 
la réalité.

Dieu supplie et avertit Son peuple. À nous seuls a été donné le 
Saint-Esprit de Dieu. Nous seuls avons reçu Ses révélations. 
Maintenant, l’Église laodicéenne s’éloigne de cet appel sans paral-
lèle. Rien n’est plus tragique. Rien n’est plus scandaleux que de 
connaître le grand Dieu, et ensuite de devenir tièdes ou de se 
détourner de Lui. Rien !

L’AU T E L

« Je vis le Seigneur qui se tenait sur l’autel. Et il dit : Frappe les 
chapiteaux et que les seuils s’ébranlent, et brise-les sur leurs têtes 
à tous ! [‘blesse-les tous à la tête’… est une meilleure traduction]. 
Je ferai périr le reste par l’épée. Aucun d’eux ne pourra se sauver 
en fuyant, aucun d’eux n’échappera » (Amos 9  : 1) Il est ques-
tion du temple physique d’autrefois, et du temple spirituel, ou la 
véritable Église de Dieu, d’aujourd’hui.

Amos l’appelle « l’autel ». Il ne s’agit pas de n’importe 
quel autel.
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Rappelez-vous Amos 3 : 14 : « Le jour où je punirai Israël pour 
ses transgressions, je frapperai sur les autels de Béthel ; les cornes 
de l’autel seront brisées, et tomberont à terre ». Amos parle ici de 
«  les autels » et de « l’autel ». Le Anchor Bible Commentary dit 
que le dernier autel fait, peut-être, « référence au grand et prin-
cipal autel de Béthel [la Maison de Dieu] comme cible spéciale ».

Aujourd’hui, nous savons que cela fait référence à la véritable 
Église de Dieu qui est devenue laodicéenne. La Bible mentionne, à 
plusieurs reprises, une grande Église de Dieu qui s’est détournée 
juste avant le retour du Christ.

La Moffatt traduit Amos 9  :1 comme suit  : « … ‘Frappe les 
colonnes au sommet’, dit-il [Dieu], ‘afin que le plafond puisse être 
ébranlé…’ ». Si Dieu ébranle les « poteaux », ou les « colonnes », 
au sommet, il va y avoir beaucoup de dommages causés au temple. 
Dieu a-t-Il ébranlé le temple par un tremblement de terre, au temps 
d’Amos ? Puisqu’il y a un grand tremblement de terre mentionné 
dans Amos 1 : 1, il semblerait que cela soit arrivé.

L’autel est un type du ministère (Apocalypse 11 : 1). L’ancien 
temple est un type de l’Église de Dieu aujourd’hui (Éphésiens 2 : 
19-22). Dieu corrige sévèrement le ministère laodicéen. C’est le 
thème du Message de Malachie.

Voici ce que le Anchor Bible relate au sujet d’Amos 9 : 1 : « La 
présence de Dieu dans le sanctuaire, où le prêtre devrait normale-
ment se tenir ou officier, indiquerait que quelque chose sortait de 
l’ordinaire, que quelque chose d’inquiétant, était sur le point d’ar-
river ». Dieu dirige le coup d’une manière spéciale et personnelle.

Nous avons certainement été témoins de l’accomplissement 
de cette prophétie, en grande partie, dans notre procès avec l’éud 
au sujet du Mystère des Siècles. C’est Dieu qui nous a donné la 
victoire. C’était une victoire miraculeuse, comme le miracle de 
la Mer Rouge. Sans l’intervention spéciale de Dieu, Son message 
n’aurait pu être délivré. Habacuc parle de cela comme étant une 
double merveille (Habacuc 1 : 5 ; selon la signification de l’hébreu).

Un journaliste du Wall Street Journal a écrit un article au sujet 
de la division de l’éud. Il a questionné des gens de notre Église. 
Il a également parlé à des gens des églises laodicéennes, et a dit : 
« Tous étaient rivés au procès ».

J’ai dit plusieurs fois aux membres de notre Église, avant 
de gagner le procès, qu’une victoire de l’épd blesserait tous les 
Laodicéens à la tête. J’ai fait remarquer, plusieurs fois, que c’était 
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la principale signification spirituelle se trouvant derrière ce 
verset.

L’Éternel « se tient debout à côté » (la traduction correcte) de 
l’autel. Dieu est décrit comme se tenant debout [même mot hébreu] 
au milieu de la congrégation (Psaumes 82 : 1-2) pour administrer 
la justice » (Hebrew-Greek Key Word Study Bible). L’épd ne pou-
vait pas obtenir justice de l’éud ou des tribunaux. Ainsi, Dieu est 
intervenu d’une manière très personnelle pour nous donner la 
vraie justice ! Il a traité avec l’autel, ou le ministère de l’éud, lors du 
procès. Il a démontré Son autorité à tous les Laodicéens.

Les commentaires de Lange, du International Critical, de la 
Interpreter’s Bible et de Jamieson, Fausset and Brown disent tous 
qu’Amos 9 : 1 est la cinquième vision d’Amos. Le nombre cinq est 
le nombre biblique du jugement.

Dans Lévitique 26, Dieu dit qu’il punira Israël « sept fois plus » 
pour nos péchés—c’est d’abord implicite, dans le verset 17, puis Il 
le dit quatre fois de plus (versets 18, 21, 24, 28)—un total de cinq 
fois—le nombre du jugement. Cela veut dire que Dieu continuera 
d’intensifier la punition jusqu’à ce que notre peuple se repente. 
C’est ce qu’il faudra pour briser l’esprit rebelle d’Israël.

Dans les quatre autres visions, Amos dit que « le Seigneur, 
l’Éternel, m’envoya cette vision ». Mais ici, dans la cinquième 
vision, Amos dit : « Je vis le Seigneur ». Cette vision est plus 
forte, plus menaçante et plus troublante que les autres. Amos a 
vu Dieu dans cette vision, ce qui n’est pas le cas pour les quatre 
autres visions (voir Amos 7 : 1, 4, 7 ; 8 : 1). Il y a une grande dif-
férence entre « le Seigneur, l’Éternel, m’envoya cette vision » et 
« je vis le Seigneur ».

Le Christ a fait une sorte d’effort spécial en accomplissant 
cette prophétie aujourd’hui. Le Christ s’est arrangé personnelle-
ment pour que nous obtenions justice !

La Companion Bible dit que dans les manuscrits originaux, le 
mot traduit Lord en anglais (Seigneur) est combiné avec « eth »—
ce qui signifie Dieu Lui-même. Par conséquent, le Christ, le Chef 
de Son Église—est venu personnellement !

Voici les citations de trois autres commentaires :
« Dans les quatre visions précédentes, l’Éternel a seulement 

montré au prophète ce qu’Il était sur le point de faire  ; dans 
celle-ci, le prophète voit le Seigneur effectivement engagé à 
exécuter son jugement » (Lange’s Commentary).
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« Cette vision a une introduction entièrement différente des 
visions précédentes. Ici, Yahvé Lui-même apparaît, le symbole 
n’étant plus utilisé » (International Critical Commentary).

«  Je vis le Seigneur  : ce n’est pas le cas dans les quatre 
autres visions, ‘Le Seigneur, l’Éternel, m’envoya cette vision’ » 
(Interpreter’s Bible).

La plupart des commentaires croient absolument qu’il était 
prophétisé que le Christ fasse une apparition personnelle. (Faites 
la demande de notre brochure gratuite sur Habacuc pour avoir 
des prophéties encore plus détaillées.)

La partie principale de cette prophétie a été accomplie. Le reste 
d’Amos 9 rend cela très clair. Nous avons été appelés pour « frapper » 
sur la porte laodicéenne (Apocalypse 3 : 20). Mais gagner notre 
procès est allé au-delà du fait de frapper, cela a consisté à cogner 
fort ! C’est de cette seule façon que nous pouvions obtenir justice.

L’Œuvre de Dieu aurait pu ne pas être faite si l’Église de 
Philadelphie de Dieu n’avait pas reçu les droits pour publier les 
écrits de M. Armstrong ! Cela montre l’importance de ce qu’était 
ce procès.

L’autel était construit uniquement pour adorer dans le taber-
nacle, ou le temple. À nouveau, aujourd’hui, l’autel est un type 
du ministère. Le Christ devait les « frapper ». Cela signifie que 
le ministère doit s’être égaré. En fait, il détruisait l’Œuvre de 
Dieu. L’Œuvre de Dieu est de loin plus importante que toute 
autre chose faite sur terre. Jésus-Christ est intervenu per-
sonnellement afin que son Œuvre puisse être terminée. 
Il devait frapper les ministres et les gens qui combattaient contre 
Lui. Mais Il a blessé tous les membres laodicéens à la tête, à 
travers notre victoire à la cour.

Dieu a rendu suffisamment clair par qui Il continuait l’œuvre 
qu’Il a faite à travers M. Armstrong.

Regardons de près Psaumes 82  : 1  : «  Dieu se tient dans 
l’assemblée de Dieu ; Il juge au milieu des dieux ».

Le mot tient est le même mot hébreu que dans Amos 9 : 1. 
Dieu « juge au milieu des dieux ». « Jusques à quand jugerez-vous 
avec iniquité, et aurez-vous égard à la personne des méchants ? 
Pause » (Psaumes 82 : 2). Les mots juge et juger sont le même mot 
hébreu, et il signifie « juger, c’est-à-dire, prononcer une sentence 
(en faveur ou contre) ; par implication, innocenter ou punir ». 
Lors du procès, Dieu a innocenté l’épd et Il a puni l’éud.
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Le mot juge veut dire, également, « plaider » (comme au 
tribunal) ou « juger (pour faire justice) ».

L’éud nous a amenés au tribunal pour avoir la justice des 
hommes. J’ai dit, dans mon sermon du 11 novembre 2000 : « Dieu 
va leur donner une vraie justice ». Nous voyons, maintenant, que 
Dieu leur a donné la vraie justice.

Dieu a « secoué » le temple, ou l’Église laodicéenne. Le mot 
secouer signifie « être agité  ; trembler, ébranler. La principale 
notion de ce terme est un fracassant bruit de collision » (Hebrew-
Greek Key Word Study Bible). Cela veut dire que Dieu a causé 
un tremblement de terre spirituel dans l’Église laodicéenne. 
Mais comment  ? Les Laodicéens savent, profondément, 
que nous avons raison. Ils croyaient autrefois à ce que nous 
croyons maintenant. Mais ils font tout ce qu’ils peuvent pour se 
cacher de cette réalité. D’une façon ou d’une autre, Dieu va les 
faire affronter la réalité. Quand nous avons gagné le procès, ils 
ont tous été secoués. Dieu leur a donné une forte dose de réa-
lité. Il leur a montré, d’une manière puissante, qui continue 
l’œuvre qu’Il a faite à travers M. Armstrong—qui est le véritable 
successeur de M. Armstrong.

Dieu se tient près de l’autel, mais Il ordonne à Amos de 
frapper le temple. Par conséquent, il doit y avoir un type moderne 
d’Amos que Dieu utilise, avec l’aide de ses sympathisants, pour 
frapper le temple laodicéen. Comme le Lange’s Commentary le 
dit : « Le prophète ne doit pas être seulement un spectateur, il prend 
part à l’action ». Dieu travaille à travers Ses véritables élus.

Retournons maintenant à Amos 9 : 1. « Je vis le Seigneur qui 
se tenait [à côté] de l’autel, et il dit : Frappe les chapiteaux [ces 
ornements ne font pas partie de la porte, mais sont situés juste en 
haut du chandelier ou de la lampe ou du pied de lampe] et que les 
seuils s’ébranlent… ». Cela va avoir de graves conséquences. Les 
poteaux, ou les colonnes, tremblent, ce qui veut dire que cela va 
ébranler tout le toit et la fondation—tout—spirituellement.

À présent, laissez-moi vous montrer ce que dit le Anchor Bible 
à ce sujet  : Dieu Lui-même se tient non pas sur l’autel, mais 
à côté : « Dieu Lui-même apparaît. C’est comme si Jésus-
Christ est là Lui-même pour le faire, frappant quelque 
chose ».

Notre victoire, lors du procès, n’était pas le fait d’un homme. 
Dieu a frappé et blessé tous les Laodicéens à la tête. C’est ce que 
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tous les Laodicéens doivent voir s’ils veulent être dans le royaume 
de Dieu.

Dans ce sermon, du 11 novembre 2000 (durant le procès), j’ai 
dit : Cela « veut dire que l’éud et les Laodicéens vont recevoir 
une blessure spirituelle, quand nous obtiendrons les écrits de 
M. Armstrong afin que nous puissions les publier. Amos 9 : 1 est 
aussi simple que le procès—cela, je le crois pleinement ».

Il ne devrait pas y avoir de coupure entre les chapitres 8 et 9. 
Amos parle du 50 pour cent des membres du peuple de Dieu qui 
perdent leur vie éternelle—« ils tomberont, et ne se relèveront 
plus » (Amos 8 : 14).

Le verset suivant est Amos 9 : 1, qui a trait au procès. Les gens 
qui ont combattu contre Dieu à la cour sont en danger de tomber 
et de ne jamais se relever. C’est la plus grande tragédie dans ce 
temps de la fin !

Ils avaient la vérité révélée de Dieu, ensuite ils l’ont rejetée et 
ont essayé de la détruire. Il n’y a aucun avenir pour quiconque 
manque de se repentir d’un péché aussi épouvantable.

U N  T R E M B L E M E N T  D E  
T E R R E  P H Y S I Q U E ,  É G A L E M E N T   ?

Ce pourrait-il qu’Amos 9  : 1 fasse également référence à ce 
qu’était la maison physique de Dieu à Pasadena, en Californie—
de manière secondaire ? Dieu seul le sait, mais je ne crois 
pas que nous puissions écarter cette forte possibilité. Amos dit : 
« … blesse-les tous à la tête » (Amos 9 : 1).

Une destruction de la maison de Dieu, à ce qu’était autre-
fois le siège central de l’Église laodicéenne, blesserait tous les 
Laodicéens à la tête, ou impacterait leur façon de penser d’une 
manière puissante.

Il est fréquent que le temple physique de Dieu, ou maison, soit 
détruit quand le peuple se détourne de Dieu.

Le campus de Pasadena et la maison de Dieu ont maintenant 
été vendus. Est-ce que la direction de l’éud parlait vraiment avec 
affection de la maison de Dieu, à Pasadena ? Ou la voyaient-ils 
seulement comme un autre édifice ? Ils ont spécifiquement dit aux 
membres de ne pas appeler l’auditorium « La maison de Dieu » ! 
La majorité du temps, M. Armstrong l’appelait, la maison de 
Dieu.
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Tout le programme de construction de l’éud a été 
arrêté afin que cette maison puisse être construite en 
l’honneur du grand Dieu ! M. Armstrong croyait que 
l’Église avait reçu un ordre de Dieu de faire ainsi, à tra-
vers le livre d’Aggée ! Cet édifice était le bâtiment le plus 
important sur Terre pour Dieu—et pour certains membres de 
Son peuple ! Dieu est profondément soucieux de l’attitude de 
Son Église vis-à-vis de cette maison. Cette attitude reflète le sen-
timent de Son Église envers Dieu ! M. Armstrong, inspiré par 
Dieu, a demandé plusieurs fois aux membres de l’éud de faire de 
prodigieux sacrifices pour construire une maison pour 
Dieu !

Si le campus n’avait pas été vendu, les dirigeants de l’éud 
auraient détruit l’auditorium pour bâtir un projet de logement. 
Cette église est « riche, [s’est] enrichie », et n’a pas besoin de Dieu 
(Apocalypse 3 : 14-18).

« Paroles d’Amos, l’un des bergers de Tekoa, visions qu’il eut 
sur Israël, au temps d’Ozias, roi de Juda, et au temps de Jéroboam, 
fils de Joas, roi d’Israël, deux ans avant le tremblement de terre » 
(Amos 1 : 1). Ce tremblement de terre était si puissant qu’il a été 
appelé « le tremblement de terre ». À l’époque d’Amos, il n’était 
pas nécessaire de dire de quel tremblement de terre il s’agissait. 
Chacun savait ce que cela voulait dire quand « le tremblement de 
terre » était mentionné. Il s’est produit deux ans après qu’Amos l’a 
prophétisé, et l’on s’en souvenait des siècles après (Zacharie 14 : 5).

Un tremblement de terre est très significatif dans le livre 
d’Amos. Y aura-t-il, de nos jours, une contrepartie du tremble-
ment de terre qui a frappé à l’époque d’Amos ? Dieu seul le sait. 
Mais nous devons nous rappeler que ce livre est principalement 
une prophétie pour aujourd’hui !

« Vous fuirez alors dans la vallée de mes montagnes, car la 
vallée des montagnes s’étendra jusqu’à Atzel ; vous fuirez comme 
vous avez fui devant le tremblement de terre, au temps d’Ozias, 
roi de Juda. Et l’Éternel, mon Dieu, viendra, et tous ses saints 
avec lui » (Zacharie 14 : 5). C’est un tremblement de terre qui se 
produit au retour du Christ. Zacharie est, également, un livre 
du temps de la fin. Comment le tremblement de terre s’est-il 
produit, autrefois, « au temps d’Ozias, roi de Juda » ? Josèphe dit 
qu’Ozias est allé dans le temple pour offrir l’encens. Les sacrifica-
teurs qui étaient désignés pour faire ce travail étaient opposés à 
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cet acte. Le tremblement de terre a frappé à ce moment-là, et une 
énorme fissure a été faite dans le temple.

Dieu était très soucieux de ce qui se passait dans Son temple 
physique. Nous savons que Dieu devra être, de loin, plus 
soucieux de ce qui arrive, aujourd’hui, dans Son temple 
spirituel !

Nous savons également que Dieu agit spirituellement avec 
nous aujourd’hui. Dieu ne va pas prendre à la légère les change-
ments rebelles qui se produisent dans les églises laodicéennes—
et dans Sa maison physique.

Suis-je en train de dire que ce qui était la maison physique 
de Dieu, à Pasadena, va être détruit ? Non, je ne le dis pas. Dieu 
seul le sait. Mais pouvons-nous exclure cette possibilité en 
considérant Amos 9 : 1 et d’autres versets ? Je ne le pense pas. 
Un ébranlement de l’ancienne maison physique de Dieu pourrait, 
également, ébranler le temple spirituel, ou Église laodicéenne.

La ville de Laodicée, au premier siècle, a été frappée par des 
tremblements de terre, à plusieurs reprises. Ainsi, les saints de 
Dieu, à Laodicée, avaient alors ce problème à affronter. Et l’Église 
laodicéenne du premier siècle n’était qu’un type des Laodicéens du 
temps de la fin. Dieu seul connaît les détails de ce qui doit arriver. 
Mais beaucoup de nous savent ceci : une destruction totale 
vient sur l’Église laodicéenne ! L’Église de Philadelphie de Dieu 
doit avertir les Laodicéens, et prier afin qu’ils se repentent !

N’oublions pas que l’accent de Dieu dans le livre d’Amos, 
aujourd’hui, est sur le spirituel.

L E S  L A O D I C É E N S  F A C E  À  L A  M O R T

Notez la dernière partie d’Amos 9 : 1 : « ...Je ferai périr le reste par 
l’épée. Aucun d’eux ne pourra se sauver en fuyant, aucun d’eux 
n’échappera ».

« Aucun d’eux n’échappera ». La prophétie montre que les 
Laodicéens doivent mourir dans la Tribulation pour prouver 
leur attachement à Dieu. Aucun d’eux ne restera en vie. Cela ne 
fait pas référence à l’Israël physique. Certains d’entre eux seront 
sauvés (verset 8).

Le Anchor Bible Commentary dit qu’Amos 9 : 1 « comprend 
non seulement la démolition du temple, mais aussi une défaite 
militaire, l’exil et l’extermination des survivants ».
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« S’ils vont en captivité devant leurs ennemis, là j’ordonnerai à 
l’épée de les faire périr ; Je dirigerai contre eux mes regards pour 
faire du mal et non du bien » (verset 4).

Les versets 2 et 3 démontrent également qu’aucun des 
Laodicéens ne survit. « S’ils pénètrent dans le séjour des morts, 
ma main les en arrachera; s’ils montent aux cieux, je les en ferai 
descendre. S’ils se cachent au sommet du Carmel, je les y cher-
cherai et je les saisirai ; s’ils se dérobent à mes regards dans le 
fond de la mer, là j’ordonnerai au serpent de les mordre ».

Les Laodicéens disent : « Ne prophétisez pas » (Amos 2 : 12). 
L’Église de Philadelphie dit : « Le Lion rugit… qui ne prophétise-
rait ? » (Amos 3 : 8). Nous voyons deux églises de Dieu profondé-
ment divisées. Quand vous voyez cette division, cela signifie 
que le « lion a rugit » (selon la version King James). Nous n’éta-
blissons pas de dates, mais Dieu dit que le désastre est dangereu-
sement proche pour l’Israël moderne. Les saints Philadelphiens 
de Dieu vont savoir que le « lion a rugi » ! Dieu l’a révélé ! Tout 
le peuple de Dieu doit être averti.

Économiquement et politiquement, l’Allemagne est déjà unie, 
et conduit l’Union Européenne. L’Allemagne est l’instrument de 
Dieu pour corriger les États-Unis et la Grande-Bretagne (Ésaïe 
10 : 5-6). Et les événements se déroulent si vite que même les 
gens qui dirigent ces événements sont choqués ! Figurativement, 
c’est comme si Amos entendait déjà le bruit de bottes des soldats 
allemands.

Voici le point—lorsque vous voyez la division dans la 
propre Église de Dieu, la fin est terriblement proche ! Le 
lion a rugi ! Même si nous sommes sourds au rugissement du 
Lion, une tragédie effrayante et sans parallèle est toujours sur le 
point de frapper !

L A  M A I S O N  D E  D AV I D

Nous avons obtenu les ouvrages de M. Armstrong, le 16 
janvier 2003. Seulement alors, nous avons pleinement 
compris le livre d’Amos. Cette victoire a spécifiquement 
daté le livre d’Amos. Nous pouvons voir clairement où nous en 
sommes dans la prophétie biblique. Combien nous sommes 
dangereusement proches de la Grande Tribulation nucléaire !

Bientôt, les habitants ne pourront plus supporter ses paroles.
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Pouvez-vous croire Dieu ?
J’ai écrit Qui est «  le prophète  »  ? en 2001, environ deux 

ans avant cette victoire. Voici une citation de cette brochure : 
« Certain Laodicéens nous appellent et disent : ‘Nous espérons 
vraiment que vous gagnerez ce procès’. Je dois me demander 
s’ils le veulent vraiment ? Ils ne font rien pour prendre posi-
tion. Ils n’ont pas le courage de se joindre au combat pour Dieu. 
Dieu n’espère-t-Il pas davantage ? Il veut des actes. Comment 
pouvons-nous être neutres dans des temps comme ceux-là ?

« Rappelez-vous Amos 9 : 11 : ‘En ce temps-là, je relèverai de 
sa chute la maison de David, j’en réparerai les brèches, j’en redres-
serai les ruines, et je la rebâtirai comme elle était autrefois’. Si 
vous avez à bâtir cette maison ‘comme elle était autrefois’, vous 
devriez avoir les livres et les brochures que vous aviez autrefois. 
‘Afin qu’ils possèdent le reste d’Édom…’ (verset 12). Cela doit 
inclure Le Mystère des Siècles, et les autres livres et brochures de 
M. Armstrong. C’est ce que je crois, et la foi dicte fermement que 
je continue de croire cela jusqu’à ce que Dieu dise autrement. »

Cette étonnante prophétie a été accomplie  ! Nous possé-
dons maintenant les droits d’auteur des écrits principaux de M. 
Armstrong. Le Dieu vivant nous a donné la victoire. Il accom-
plit Ses prophéties mentionnées dans la Bible—et il est temps que 
ce monde en prenne note.

À présent, lisons ces deux versets au complet : « En ce temps-là, 
je relèverai de sa chute la maison de David, j’en réparerai les 
brèches, j’en redresserai les ruines, et je la rebâtirai comme elle 
était autrefois, afin qu’ils possèdent le reste d’Édom et toutes 
les nations sur lesquelles mon nom a été invoqué, dit l’Éternel, 
qui accomplira ces choses » (Amos 9 : 11-12). « En ce temps-là » 
fait toujours référence au temps de la fin. Le mot Édom fait réfé-
rence à 50 pour cent de l’Église laodicéenne de Dieu. (Si vous ne 
comprenez pas qui est Édom, faites la demande d’un exemplaire 
gratuit du Message de Malachie et de Abdias.)

Qu’est-ce que la maison de David [ou le tabernacle de David—
selon la version King James] ? Le mot tabernacle signifie une 
demeure temporaire, comme cabane ou baraque. Cette relevée des 
ruines ne fait pas référence à une période millénaire lorsque le 
Christ régnera. Il n’y a rien de temporaire concernant Son règne. 
Ces versets font référence à un temps, juste avant le retour du 
Christ.
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Voici ce que la Hebrew-Greek Key Word Study Bible dit 
concernant le mot tabernacle. Il était défini comme « un domi-
cile temporaire » et « l’usage le plus courant du terme avait trait 
aux cabanes faites, annuellement, en relation avec la fête des 
Tabernacles… Amos 9 : 11 dit que Dieu relèverait de sa chute la 
cabane de David… »

Ainsi, nous voyons qu’une demeure temporaire était tombée, 
et que le Christ allait relever ce tabernacle—un autre domicile 
temporaire—avant qu’Il ne revienne. Le tabernacle fait référence 
à l’Église de Dieu du temps de la fin. Cette Église enseigne au 
sujet de l’inspirant trône de David, sur lequel le Christ s’assiéra 
quand Il retournera. Cette vérité inspirante est le sujet des Anglo-
Saxons selon la prophétie. La version la plus complète de ce livre 
est l’un des livres majeurs que nous avons obtenus dans notre 
bataille juridique.

M. Armstrong a expédié plus de 5 millions d’exemplaires de ce 
livre—plus que tout autre livre ou brochure qu’il a écrit. Obtenir 
ce livre était une partie centrale de la manière dont nous devions 
« relever les ruines ».

Gagner le procès était une des prophéties les plus 
grandes et les plus spécifiques qui devaient être accom-
plies à propos de l’épd, en ce temps de la fin !

Cette prophétie concerne la maison de David pour une raison 
inspirante. Les prémices—ceux qui sont appelés hors de ce 
monde avant le retour du Christ—partageront le trône de David 
avec le Christ. Nous serons des rois et des sacrificateurs royaux à 
jamais (Apocalypse 1 : 6) !

Combattre dans ce procès a été un autre exemple de la 
manière dont nous édifions le caractère de rois et sacrificateurs 
de Dieu.

Aujourd’hui, Dieu nous renforce pour « réparer les brèches ». 
Voici comment le Gesenius’ Hebrew-Chaldee Lexicon explique 
cette expression  : «  Entourer avec une clôture, une haie, un 
mur, d’où ériger un mur » ou « fortifier avec un mur, entourer 
d’un mur, c’est-à-dire pour mettre quelqu’un en sécurité, 
Ézéchiel 13 : 5 ».

En relevant les ruines, Dieu nous amène à construire un mur 
protecteur autour de Sa vérité. Nous ne devons permettre à qui 
que ce soit de « jeter la vérité par terre » (Daniel 8 : 11-12), ce 
qui est arrivé récemment dans l’Église de Dieu. (Notre brochure 
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Daniel—enfin descellé ! explique bien cela. Elle est à vous, sur 
demande.) Quelqu’un devait laisser l’Église de Dieu en ruines. 
C’est pourquoi nous devons relever les ruines.

Voyons à nouveau Amos 9  : 12  : « Afin qu’ils possèdent le 
reste d’Édom et toutes les nations sur lesquelles mon nom a 
été invoqué, dit l’Éternel, qui accomplira ces choses ». Selon 
la Strong’s Concordance, le mot posséder, au verset 12 veut dire 
« occuper (en chassant les occupants précédents, et en possédant 
à leur place) ; par implication, saisir, dérober, hériter ; également 
expulser, appauvrir, ruiner ». Dans cette prophétie, Dieu était 
tout à fait spécifique sur la façon dont Il nous dirigerait à travers 
le procès. Pouvoir utiliser la documentation n’était pas suffisant—
Dieu voulait que nous la contrôlions. Comment cela se passerait, 
au moment où j’écrivais Qui est « le prophète » ?, nous n’en étions 
pas encore tout à fait sûrs.

Le Gesenius’ Lexicon le définit comme « prendre possession 
des biens de quelqu’un ». Les biens, ou écrits, de M. Armstrong 
nous appartenaient vraiment. Mais nous devions pourtant les 
obtenir par les tribunaux.

De ce mot, il est dit, également, ce qui suit : « Il a le sens légal 
de devenir un héritier (Jérémie 32 : 8), et le sens d’invasion mili-
taire dans le but de s’établir dans un territoire. Ces deux significa-
tions sont dominantes au regard de l’alliance de Dieu avec Israël » 
(Hebrew-Greek Key Word Study Bible).

« Édom et toutes les nations [les ‘païens’, (selon la King James)] 
sur lesquelles mon nom a été invoqué ». Cela « veut dire que ces 
gens ont été conquis par Dieu » (Interpreter’s Bible Commentary). 
Cela fait référence au peuple de Dieu, au temps où il connais-
sait Dieu et Lui obéissait. Après la mort de M. Armstrong, ce 
peuple s’est rebellé. Cinquante pour cent des membres ont vendu 
leur droit d’aînesse comme l’a fait Ésaü (ou Édom). Et cinquante 
pour cent sont devenus « païens ». Selon les experts bibliques, ce 
mot doit être défini par le contexte. Le mot païens signifie gentils 
(voir la Strong’s Concordance). Ce groupe de membres du peuple 
de Dieu s’est rebellé, et ces membres sont devenus des gentils 
spirituels. 

Édom et les païens ont détruit la maison de David quand ils 
se sont rebellés contre Dieu. Mais les véritables élus de Dieu ont 
été utilisés pour changer la condition dévastée de l’Église de Dieu. 
C’est Dieu qui accomplit tout cela. Il dit : « Je relèverai la maison » 
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et « J’en redresserai les ruines » et « Je la rebâtirai comme elle était 
autrefois ». À présent, nous voyons que Dieu a fait exactement ce 
qu’Il a dit se réaliserait !
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Chapitre 4
La famine de 
la parole
M. Armstrong avait coutume de parler de la Bible 

comme d’un livre codé. Seul Dieu peut révéler ce code. 
Amos 7 est un chapitre codé de grande importance. 

« L’Éternel me dit  : Que vois-tu, Amos ? Je répondis  : Un 
niveau [Un ‘fil à plomb’ (selon la King James)]. Et le Seigneur 
dit  : Je mettrai le niveau [‘le fil à plomb’] au milieu de mon 
peuple d’Israël, Je ne lui pardonnerai plus » (Amos 7 : 8). Cette 
œuvre de Philadelphie est le dernier avertissement de Dieu 
aux Laodicéens et aux nations d’Israël. Dieu est sur le point de 
détruire comme si c’était au moyen d’une règle et d’une ligne—
ou d’un fil à plomb. C’est une destruction calculée et 
mesurée par Dieu !

«   L E S  H AU T S  L I E U X  D ’ I S A A C   »

« Les hauts lieux d’Isaac seront ravagés ; les sanctuaires d’Israël 
seront détruits, et je me lèverai contre la maison de Jéroboam 
avec l’épée » (verset 9). La Anchor Bible dit  : «  L’association 
entre Isaac et Israël est unique… Ailleurs dans la Bible toutes 
les connexions d’Isaac sont avec le sud, et spécifiquement avec 
Beer Shéba ». Cela étant le cas, nous devrions examiner cette 
expression de plus près. 

Ce verset parle des «  hauts lieux [ou des lieux religieux] 
d’Isaac » et des « sanctuaires [ou des lieux religieux] d’Israël ». Il 
est question de deux types de lieux religieux. 
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Considérons d’abord les hauts lieux d’Isaac. Un exemple, ins-
crit dans les références de la plupart des bibles, est mentionné 
dans Genèse 26 : 23-25. Isaac a construit un autel là, et Dieu lui 
a apparu en personne ! Le point important, c’est que ces hauts 
lieux, ou autels, d’Isaac ont commencé avec l’inspiration et 
la puissance de Dieu ! Plus tard, ils ont été corrompus quand 
les gens se sont écartés de Dieu. 

« Haut lieux d’Isaac » est une expression codée. Amos fait 
référence à une religion qui a commencé avec la grande puis-
sance de Dieu, et ensuite s’est détournée de Dieu. Puisque c’est 
principalement un livre pour le temps de la fin, nous savons 
qu’il parle d’une église qui a commencé avec Dieu, et qui est 
devenue laodicéenne (Apocalypse 3 : 14-17). C’est une église qui 
a commencé dans cet âge avec M. Armstrong, mais qui s’est, 
depuis, écartée de ce que Dieu a établi par son intermédiaire. 
Seule l’Église de Philadelphie s’accroche fermement à ce que M. 
Armstrong a enseigné. 

Aujourd’hui, nous devons comprendre le livre d’Amos sur le 
plan spirituelle. L’histoire de la Bible à propos d’Isaac et d’Is-
raël a une contrepartie moderne. L’Église de Dieu aujourd’hui est 
l’Israël spirituel. Dieu nous a également envoyé un « Isaac » 
pour établir Sa vérité dans les derniers jours. L’ancien Israël a 
reçu et a, plus tard, rejeté l’instruction de Dieu à Isaac. L’éud a 
commis le même péché en rejetant Dieu et M. Armstrong !

Amos parle également des « sanctuaires d’Israël ». Ce sont 
des églises qui n’ont pas commencé avec la puissance de Dieu. 
Elles n’ont jamais connu Dieu comme les lieux religieux d’Isaac 
l’ont connu (Amos 3 : 1-2). Il est question, ici, de deux groupes : 
l’Église de Dieu qui a édulcoré la vérité, et les églises totalement 
trompées du monde d’aujourd’hui qui n’ont jamais connu Dieu. 

Les lieux religieux d’Isaac vont être « désolés ». Le Gesenius’ 
Hebrew-Chaldee Lexicon donne sa première définition de ce 
mot comme suit : « être stupéfié (l’idée principale est celle du 
silence), étant réduit au silence… » 

Un des péchés majeurs des Laodicéens, c’est qu’ils répondent 
insolemment à Dieu (Apocalypse 3 : 17 ; Malachie 3 : 13-14). Dieu 
est sur le point de les faire taire ! Il les conduira dans la Grande 
Tribulation à moins qu’ils ne se repentent et ne suivent Dieu 
tout comme l’épd le fait. La Bible indique que chacun d’entre 
eux doit renoncer à sa vie pour se prouver fidèle envers Dieu ! 
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Finalement, la moitié d’entre eux se taira et obéira à Dieu—même 
au point de mourir pour Lui. 

L E  PA Y S  N E  P E U T  S U P P O R T E R  S E S  PA R O L E S

Notez, maintenant, une des prophéties centrales dans le livre 
d’Amos : « Alors Amatsia, prêtre de Béthel, fit dire à Jéroboam, 
roi d’Israël : Amos conspire contre toi au milieu de la maison d’Is-
raël ; le pays ne peut supporter toutes ses paroles » (Amos 7 : 10). 
Ce verset prophétise une attaque majeure contre le peuple de 
Dieu dans ce temps de la fin. Mais prenez note de la nature 
sinistre de ce qui la provoque ! 

Béthel signifie « maison de Dieu ». Voici, donc, un sacrifi-
cateur de la maison de Dieu. La Anchor Bible dit : « Le titre est 
unique. Il désigne le chef sacrificateur d’un lieu saint spéci-
fique. Aucun autre sacrificateur israélite n’est ainsi 
nommé, que ce soit pour un temple ou une ville… » C’est le sacri-
ficateur le plus important dans une église de Dieu qui est remplie 
de péchés. Il est le sacrificateur de la maison de Dieu. 

Il y a une contrepartie moderne de ce sacrificateur de Béthel. 
Y aura-t-il une autre confrontation directe entre les églises 

laodicéenne et philadelphienne de Dieu, dans le proche avenir ? 
Voici pourquoi cela pourrait bien arriver. Les dirigeants, 
aux États-Unis et en Grande-Bretagne, sauront que l’Église de 
Philadelphie de Dieu est sortie de l’Église Universelle de Dieu. 
Les dirigeants des nations pourraient engager l’éud pour tenter 
d’arrêter le message de l’épd. Amos dit : « Le pays ne peut sup-
porter toutes ses paroles »  ! C’est une prophétie sur 
l’impact que notre message aura sur l’Israël moderne 
et sur l’église laodicéenne ! Sûrement personne ne pour-
rait sérieusement croire que l’éud prêcherait un message que 
le pays ne peut supporter  ! Le message d’Amos va être livré 
dans ce temps de la fin par l’Église de Philadelphie de Dieu ! 
Une grande œuvre se trouve encore devant nous. Cependant, 
elle aurait tendance à être de courte durée. Amos dit que lors-
qu’on verra l’Église de Dieu divisée, c’est que la fin est 
très proche ! 

« Le pays » signifie « les habitants d’une région » (Gesenius’ 
Hebrew-Chaldee Lexicon). Ces habitants sont spécifiquement les 
peuples américain et britannique. 
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Amos adresse son message « au reste » (ou à la portion du 
temps de la fin) de Joseph (Amos 5 : 15 ; 6 : 6). L’histoire de Joseph 
et de ses deux fils—Éphraïm et Manassé, ou la Grande-Bretagne 
et l’Amérique—est mentionnée dans Genèse 48 : 3-5, 10-20 ; 49 : 
22-26. M. Armstrong l’a très bien couverte dans son livre Les 
Anglo-Saxons selon la prophétie. 

Pourquoi le pays ne peut-il supporter toutes nos paroles ? 
Notre message ne les inquiétera pas jusqu’à ce qu’il y 
ait de sérieux problèmes frappant les nations ! Les gens 
essayent de fermer leur esprit à la catastrophe qui s’en vient. Mais 
la parole de Dieu ne leur permettra pas de se cacher derrière des 
tromperies. 

Herbert W. Armstrong n’a jamais livré ce message ! 
Les problèmes de nos nations n’ont jamais été aussi mauvais de 
son vivant. 

« Et moi, je vous ai envoyé la famine dans toutes vos villes, 
le manque de pain dans toutes vos demeures. Malgré cela, vous 
n’êtes pas revenus à moi, dit l’Éternel. Et moi, je vous ai refusé la 
pluie, lorsqu’il y avait encore trois mois jusqu’à la moisson ; j’ai 
fait pleuvoir sur une ville, et je n’ai pas fait pleuvoir sur une autre 
ville ; un champ a reçu la pluie, et un autre qui ne l’a pas reçue 
s’est desséché. Deux, trois villes sont allées vers une autre pour 
boire de l’eau, et elles n’ont point apaisé leur soif. Malgré cela, 
vous n’êtes pas revenus à moi, dit l’Éternel » (Amos 4 : 6-8). Amos 
prophétise des sécheresses et des inondations désastreuses  ! 
Et elles ont déjà commencé à se produire aux États-Unis et en 
Grande-Bretagne. Nous faisons face à des temps affreux. Les 
Laodicéens, l’Amérique et la Grande-Bretagne doivent 
être avertis ! 

Quand vous comprenez le sérieux du message dans le livre 
d’Amos, vous voyez pourquoi le pays va avoir un temps si difficile 
à supporter ce message ! « Car voici ce que dit Amos : Jéroboam 
mourra par l’épée, et Israël sera emmené captif loin de son pays » 
(Amos 7 : 11). C’est une prophétie forte et spécifique venant du 
grand Dieu ! 

Amos 7 : 10 indique comment fort le message de l’Église de 
Philadelphie de Dieu deviendra ! Nous devons trompeter les pro-
phéties d’Amos—les proclamer, les rugir, les hurler, à ce monde 
d’une façon aussi spectaculaire que possible ! Le pays ne pourra 
ignorer ce que nous disons. 
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Mais nous devons prendre conscience : si les gens ne peuvent 
supporter le message, que vont-ils faire au messager ? 

La prophétie montre qu’ils vont chasser le peuple de Dieu !
« Et Amatsia dit à Amos : Homme à visions, va-t-en, fuis dans 

le pays de Juda ; manges-y ton pain, et là tu prophétiseras. Mais 
ne continue pas à prophétiser à Béthel, car c’est un sanctuaire du 
roi, et c’est une maison royale » (versets 12-13). C’est probable-
ment de cette façon que le peuple de Dieu ira au lieu de refuge. 
Quelle bénédiction que Dieu veuille nous protéger des pires 
tribulation et persécution. 

Dans ces versets nous voyons, de nouveau, la tension relié à 
« Ne prophétisez pas » - « prophétisez » d’Amos 2 et 3. Il se pour-
rait qu’une des plus grandes confrontations éclate entre deux des 
églises de Dieu—l’épd et l’éud (et d’autres églises laodicéennes). 
L’épd doit dire au peuple d’Israël qu’il sera « emmené captif loin 
de son pays » ! L’éud essaye, même maintenant, de supprimer un 
tel message—comme elle a essayé de le faire dans le procès. 

Ces hommes puissants ont dit à Amos, TAIS-TOI ! FERME TA 
BOUCHE ! Mais ce prophète puissant est resté loyal à Dieu, et a 
refusé de faire ainsi. 

Avons-nous le courage spirituel requis pour dire aux gens, y 
compris aux dirigeants de nations, exactement ce qui est sur le 
point d’arriver ? Les prophéties de Dieu ne resteront pas non réa-
lisées—elles se produiront précisément comme Dieu l’a décrété !

Voyez comment Amos était fort ! Comme il aurait été facile, si 
le pays ne pouvait supporter le message, de renoncer ! Amos ne 
l’a jamais fait. 

« Amos répondit à Amatsia : Je ne suis ni prophète, ni fils 
de prophète  ; mais je suis berger, et je cultive des sycomores. 
L’Éternel m’a pris derrière le troupeau, et l’Éternel m’a dit : Va, 
prophétise à mon peuple d’Israël » (versets 14-15). Amos était un 
fermier heureux et un poète (voyez le chapitre 5 de ce livre). Il n’a 
pas cherché le travail de prophète—ses origines étaient très éloi-
gnées de quelque chose de ce genre. Mais voici ce que ce prophète 
fidèle de Dieu a dit : 

« Écoute maintenant la parole de l’Éternel, toi qui dis : Ne 
prophétise pas contre Israël, et ne parle pas contre la maison 
d’Isaac. À cause de cela, voici ce que dit l’Éternel : Ta femme se 
prostituera dans la ville, tes fils et tes filles tomberont par l’épée, 
ton champ sera partagé au cordeau ; et toi, tu mourras sur une 
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terre impure, et Israël sera emmené captif loin de son pays » 
(versets 16-17). 

Vous devez l’admettre, Amos n’a pas conclut avec un 
faible gémissement. Il a conclut avec un coup puissant ! 
À la fin de la vie d’Amos, Dieu a dû dire : C’est bien, Amos !

Dieu dira-t-Il cela de vous et de moi ? Vous avez bien fait en 
livrant le livre d’Amos ! Plus ils résistaient, plus vous avez persévéré 
en livrant ce message ! C’est bien ! 

«   N E  R É PA N D S  PA S  T A  PA R O L E   »

Remarquez comment ces versets donnent davantage de détails 
sur une confrontation à venir pour l’Église de Dieu, y compris 
avec les dirigeants laodicéens. 

Dans Amos 7 : 16, le prêtre en chef dit à Amos de ne pas 
prophétiser contre Israël et contre la maison d’Isaac (l’Église 
laodicéenne, aujourd’hui). Cela représente les dirigeants laodi-
céens—des gens qui nous connaissent et qui disent les choses les 
plus désagréables sur nous. Ils feront tout ce qu’ils pourront pour 
nous détruire ! 

« Ne parle pas » (ou ne répands pas ta parole selon la version 
King James) est une autre expression codée. Pourquoi est-elle  
citée comme cela [dans la version King James] ? 

« Cieux  ! prêtez l’oreille, et je parlerai  ; Terre  ! écoute les 
paroles de ma bouche. Que mes instructions se répandent 
comme la pluie, que ma parole tombe comme la rosée, comme 
des ondées sur la verdure, comme des gouttes d’eau sur l’herbe » 
(Deutéronome 32 : 1-2). C’est la même expression que celle dans 
Amos. La parole de Dieu, ou doctrine, se répand comme la pluie. 
Comment ? Quand la pluie tombe, elle produit une croissance 
de la végétation ou de la récolte. Les paroles de Dieu, à partir de 
l’épd, pleuvent continuellement dans les églises laodicéennes, et 
font que les gens sortent de leurs voies tièdes et rebelles. Cela 
produit de la croissance spirituelle dans leur vie. 

Nous continuons de répandre la parole de Dieu dans toutes 
les congrégations laodicéennes—ce qui est une partie majeure 
de notre mission confiée par Dieu (voir Apocalypse 3  : 20). 
Certains membres laodicéens répondent et montrent de la crois-
sance spirituelle. Cela arrive, en ce moment même. Amos a pro-
phétisé que l’épd deviendrait un agitateur beaucoup plus grand 
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pour l’éud et pour tous les Laodicéens à mesure que nous appro-
chons la fin de cet âge. Le Gesenius’ Lexicon définit se répandre 
comme « s’égoutter, tomber en gouttes… comme la pluie ». Et 
ces gouttes de la vérité spirituelle de Dieu tombent dans « la 
maison d’Isaac »—ou églises laodicéennes ! 

Répandre la parole de Dieu comme la pluie est en contraste 
avec la « famine » de la parole de Dieu, dans le chapitre suivant. 

F A M I N E  D E  L A  PA R O L E

«  Voici, les jours viennent, dit le Seigneur [Adonaï—Amos 
continue de se le rappeler], l’Éternel, où j’enverrai la famine dans 
le pays, non pas la disette du pain et la soif de l’eau, mais la faim 
et la soif d’entendre les paroles de l’Éternel » (Amos 8 : 11). 

L’Église laodicéenne éprouve déjà la famine de la parole 
de Dieu  ! Les Laodicéens ne reçoivent pas la parole de Dieu, 
aujourd’hui, et ce ne sera jamais le cas tant qu’ils ne se repenti-
ront pas ! Au lieu de recevoir de la nouvelle révélation du Dieu 
vivant, ils n’ont qu’une disette spirituelle. 

Pendant ce temps, Dieu inonde Ses véritables élus de nouvelles 
vérités précieuses ! L’Adonaï qui bénit déverse des révélations sur 
nous, pratiquement plus vite que nous ne pouvons suivre !

Remerciez-vous Dieu de ce que vous ne souffrez pas de 
famine ? 

Ce livre d’Amos est un exemple de Dieu fournissant de la 
nourriture au bon moment. Il nous montre la brièveté des temps 
dans lesquels nous vivons, et explique ce que nous devons faire. 
Ceci est de la révélation de Dieu que nous devons avoir ! Et Dieu 
veut que nous la livrions. Il bénit Son Œuvre, et nous construi-
sons, publions et diffusons aussi rapidement et aussi efficacement 
que possible. Notre Chef fonce, poussant cette Œuvre très fort, à 
cause de l’urgence des temps. 

Bientôt, les gens ne pourront trouver aucune de ces bro-
chures. Ils ne pourront trouver aucun aliment spirituel ! Les 
gens réclameront à grands cris que quelqu’un « répande » la 
parole de Dieu—Ses prophéties révélées. Mais, il sera alors trop 
tard physiquement. Les véritables élus de Dieu seront dans 
un lieu de refuge. Ceux qui ont prêté l’attention vont prendre 
conscience de ce qu’ils n’ont pas fait, et ce qu’ils auraient dû 
faire. La parole de Dieu cessera d’être prêchée (sauf par les deux 
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témoins). Tout le peuple de Dieu saura alors quelle église que 
le Christ dirigeait. 

I L S  N E  S E  R E L È V E R O N T  P L U S

Le dernier verset dans Amos 8 rend ce livre actuel. Il met ces pro-
phéties directement dans notre temps en présentant notre procès 
avec l’Église Universelle de Dieu, dont nous avons discuté dans 
le chapitre 3. 

« Ils jurent par le péché de Samarie, et ils disent : Vive ton 
Dieu, Dan ! Vive la voie de Beer Schéba ! Mais ils tomberont, 
et ne se relèveront plus » (Amos 8 : 14). Qui sont ces gens qui 
tombent et qui ne se relèvent plus ? Cela ne pourrait faire réfé-
rence qu’aux gens qui ont eu un engendrement spirituel de Dieu, 
et qui l’ont ensuite perdu ! 

La prophétie montre que la moitié des Laodicéens ne se 
repentira pas, et ils vont perdre leurs vies éternelles. Comme 
Herbert W. Armstrong disait souvent, c’est une connaissance 
dangereuse ! Une fois que les gens la comprennent, ils sont sous 
le jugement de Dieu. « Connaissance dangereuse », c’est presque 
une sous-estimation. 

Je crois que ces gens dont nous avons combattus au tribunal, 
et ceux qui les ont soutenus avec véhémence, sont parmi ceux qui 
sont tombés—et qui ne se relèveront plus ! 

Combien il est dangereux de s’éloigner de Dieu !
Si vous avez reçu l’Esprit de Dieu, vous devez vous assurer 

que vous êtes bien avec Dieu. Beaucoup de personnes se sont 
écartées parce qu’elles sont devenues amères vis-à-vis d’un 
ministre ou d’un autre membre. En réalité, elles se sont permis 
de devenir amères vis-à-vis de Dieu ! Nous ne pouvons pas nous 
permettre d’avoir tort, à ce sujet ! Avant que vous ne décidiez 
d’être amer vis-à-vis de Dieu, rappelez-vous ces prophéties : Il y a 
des gens qui sont tombés et qui ne se lèveront plus ! Du point de 
vue de Dieu, ils sont honteusement sans excuse ! 

L’épd travaille diligemment pour atteindre autant de 
Laodicéens que possible, et les encourager à se repentir et à 
revenir à Dieu ! Nous devons être ardemment motivés pour les 
aider, parce que leur besoin est désespéré.
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Chapitre 5
Amos : Fermier 
riche, Poète, 
Historien et 
Prophète
Beaucoup de gens pensent qu’Amos était un fermier 

pauvre et sans instruction avant qu’il ne devienne prophète. 
Mais un regard plus attentif sur sa vie donne un aperçu 

remarquable sur les capacités de cet homme. 
Il y a beaucoup d’idées fausses sur Amos qui doivent être 

redressées. 
« Paroles d’Amos, l’un des bergers [‘gardien de troupeau’ selon 

la version King James] de Tekoa, visions qu’il eut sur Israël, au 
temps d’Ozias, roi de Juda, et au temps de Jéroboam, fils de Joas, 
roi d’Israël, deux ans avant le tremblement de terre » (Amos 1 : 1). 
L’expression gardien de troupeau (noqed en hébreu) se définit 
comme « un propriétaire de bétail, propriétaire de troupeau » 
(selon le Gesenius Hebrew-Chaldee Lexicon). 

L’expression gardien de troupeau est utilisé un seul autre endroit 
dans l’Ancien Testament : « Méscha, roi de Moab, possédait des 
troupeaux [Méscha… ‘était un propriétaire de brebis’ selon la ver-
sion King James], et il payait au roi d’Israël un tribut de cent mille 
agneaux et de cent mille béliers avec leur laine » (2 Rois 3  : 4). 
L’expression possédait des troupeaux est traduit du même mot hébreu 
noqed. Mésha, le roi de Moab, était un éleveur d’animaux à grande 
échelle—« un propriétaire de brebis »—et non pas un pauvre berger. 
Ce roi a donné au roi d’Israël 100 000 agneaux et 100 000 béliers. 

Ainsi, Amos et le roi Mésha possédaient, sans aucun doute, 
leurs propres troupeaux d’animaux. 
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Les expressions gardien de troupeau et propriétaire de brebis 
peuvent également faire référence aux gardiens « d’une sorte de 
mouton qui a une laine excellente » (Gesenius’s Lexicon). Cela 
signifie que c’était une entreprise bien financée. 

Dans Amos 7, Amos dit de lui-même : « Amos répondit à 
Amatsia : Je ne suis ni prophète, ni fils de prophète ; mais je suis 
berger, et je cultive des sycomores. L’Éternel m’a pris derrière le 
troupeau, et l’Éternel m’a dit : Va, prophétise à mon peuple d’Is-
raël » (versets 14-15). Ici, le mot berger (verset 14), c’est bôqer en 
hébreu. 

Voici ce que dit l’Anchor Bible Dictionary sur Amos et ces dif-
férents mots : « Il était différemment décrit comme un noqed, 
‘berger’ (1 : 1), un bôqer, ‘vacher’ (7 : 14) et un bôles, ‘cultivateur 
[de figues sycomores]’ (7 : 14)… 

« Ainsi, nous voulons dire qu’Amos n’était pas une figure 
royale ou cultuelle, mais un des ‘am-ha’ares, la classe aisée des 
citoyens qui possédaient du bétail, des moutons et des chèvres… 

« Cette interprétation de la vocation d’Amos éclaircit le pro-
blème de la compréhension de noqed et de bôqer ensemble. 
Noqed était généralement interprété comme un berger ou un éle-
veur de petits animaux (moutons et chèvres), tandis que bôqer 
était réservé pour celui qui élève de grands animaux (bétail)… Il 
a été dit que les termes sont incongrus, que de pauvres fermiers 
n’avaient pas les ressources pour faire l’élevage et s’occuper de 
petits et de grands animaux… Amos était suffisamment riche 
pour posséder des moutons, des chèvres et du bétail. 

« Finalement, bien que le pauvre mangeait vraiment des figues 
sycamores, le fruit était surtout utilisé pour le fourrage du bétail. 
Ainsi, la description d’Amos comme un bôles peut faire référence 
à sa possession de vergers de sycomores comme une culture de 
nourriture, plutôt qu’à l’acte spécifique de couper les figues. »

Nous voyons clairement qu’Amos n’était pas un pauvre berger 
ou un métayer. C’était un propriétaire de ranch et un fermier 
prospère. 

A M O S  L E  P O È T E

« Ainsi parle l’Éternel : À cause de trois crimes de Damas, même 
de quatre, je ne révoque pas mon arrêt, Parce qu’ils ont foulé 
Galaad sous des traîneaux de fer » (Amos 1 : 3). Le Anchor Bible 
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Dictionary dit de ce verset : « ‘À cause de trois transgressions… 
même de quatre…,’ une technique poétique qui a fourni une 
structure formelle à l’ensemble… »

« À cause de trois transgressions… même de quatre » signifie 
qu’il y a un effet cumulatif de mal. Tout le livre suit ce modèle. Il 
est écrit dans un style poétique complexe. C’est une capacité que 
même la plupart des auteurs n’ont pas, aujourd’hui. 

Amos a utilisé le langage le plus puissant possible. Pourquoi ? 
Parce qu’il s’agissait du message de Dieu ! Le message ne 
venait pas de l’homme—il venait de Dieu ! « Le langage est riche 
et les caractéristiques littéraires sont abondantes dans le livre 
d’Amos. En plus des structures littéraires (alternance de chiasmes 
[créent un effet de contrepoids dans les expressions de liaison]) 
indiquées dans la section précédente, Amos utilise un certain 
nombre d’autres caractéristiques pour formuler son message. 
L’utilisation de noms appellatifs divins [donnant des noms ou des 
noms communs], l’alternance entre la première et la troisième 
personne, et entre la seconde et la troisième personne avec réfé-
rence aux discours, et la création de modèles sains aident le tout 
en mettant ensemble la plus grande structure… Amos aime des 
formules numériques progressives, les utilisant pour structurer 
au moins trois sections du livre… » (ibid.). 

Cette technique poétique fait-elle penser à Amos comme 
étant un homme sans instruction ? Bien au contraire ! 

A M O S  L’ H I S T O R I E N

« Ainsi parle l’Éternel : À cause de trois crimes de Damas, même 
de quatre, je ne révoque pas mon arrêt, parce qu’ils ont foulé 
Galaad sous des traîneaux de fer. J’enverrai le feu dans la maison 
de Hazaël, et il dévorera les palais de Ben Hadad. Je briserai les 
verrous de Damas, j’exterminerai de Bikath Aven les habitants, et 
de Beth Éden celui qui tient le sceptre ; et le peuple de Syrie sera 
mené captif à Kir, dit l’Éternel » (Amos 1 : 3-5). 

« Les paroles et les oracles d’Amos nous convainquent qu’il 
avait connaissance de l’histoire de Juda, d’Israël et de leurs voisins 
(1 : 3-2 : 16). Il connaissait les centres cultuels et politiques d’Israël 
et Juda, et leurs pratiques (Jérusalem—2 : 5, 6 : 1 ; Samarie—3 : 
9, 4 : 1, 6 : 1 ; Béthel—3 : 14, 4 : 4, 5 : 5-6, 7 : 13 ; Guilgal—4 : 4, 5 : 
5 ; Beer Shéba—5 : 5, 8 : 14 ; Dan—8 : 14). Amos était également 
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informé de la hiérarchie sociale et des structures du pouvoir qui 
existaient. La variété de ses structures littéraires et sa rhétorique 
relevée nous convainquent qu’il était un orateur doué. Tous ces 
facteurs ajoutent foi à l’opinion selon laquelle Amos était un indi-
vidu très doué, fortement instruit, et non pas un pauvre berger. 
C’est romantique, mais il est fort peu raisonnable de penser que 
les motifs élevés et le grand discours solennel du livre d’Amos 
viennent d’un travailleur manuel sans instruction » (ibid.). 

Amos connaissait la guerre impitoyable de Damas contre 
Israël. Cet ennemi avait souvent infligé la torture au peuple 
d’Israël. 

Amos connaissait également l’histoire des autres ennemis d’Is-
raël. Il utilisait sa connaissance historique pour construire une 
bombe verbale ! Une destruction encore pire était sur le point de 
frapper l’ancien Israël. Cette histoire était un type de la destruc-
tion venant sur l’Israël moderne. Dieu a révélé à Amos une vision 
de la guerre nucléaire déclenchée sur nos peuples. 

Amos connaissait l’histoire des Israélites avec Dieu. Il savait 
comment Dieu voulait qu’ils traitent leurs voisins. « Et la des-
cription qu’Amos faisait des banquets élaborés marzeah que 
donnaient les riches (6 : 4-7) et sa référence aux femmes riches 
d’Israël comme à des ‘génisses [ou vaches] de Basan’ (4  : 1), 
engraissées sur leur richesse et leur sécurité, ne suggèrent pas 
un déclin qui existe depuis longtemps. Ainsi, nous pouvons sup-
poser que la domination d’Israël sur Galaad et sur la Route du 
Roi [la voie publique] ont mené à une prospérité qui a enve-
loppé la famille royale et les membres importants de la société, 
mais n’a pas profité aux pauvres. C’est cette distribution inégale 
de richesse au 18ème siècle qui a installé l’atmosphère pour les 
crimes sociaux qu’Amos a si violemment abhorrés… 

« En outre, ils considéraient leur richesse et leur sécurité 
comme la preuve que Yahvé était heureux… 

« Cependant, les gens avaient détourné la vue officielle, et 
raisonnaient à l’inverse : Leur prospérité prouvait qu’ils étaient 
justes. La distinction, bien qu’excellente, est néanmoins impor-
tante : L’obligation de l’alliance consistait à poursuivre la vertu 
et la justice ; la prospérité suivrait comme un sous-produit du 
plaisir de Dieu. La poursuite de la richesse plutôt que celle de 
la vertu était un raccourci inacceptable et tout à fait répugnant 
pour Yahvé, selon le prophète… ‘La conduite de quelqu’un dans 
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les affaires doit toujours se conformer à son attitude dans le lieu 
saint’. 

« Et cela n’a pas été le cas d’Israël. Amos a décrié l’injustice 
sociale, l’oppression des pauvres, et le manque de toutes valeurs 
morales ou éthiques de la part des riches et des puissants. Selon 
Amos, le porte-parole de Yahvé, Israël était une société violente, 
oppressante et exploitante. Les pauvres devaient se mettre en 
esclavage pour régler des dettes insignifiantes (2 : 6 ; 8 : 6). Les 
riches falsifiaient les poids et les mesures (8 : 5) et négociaient 
malhonnêtement (8 : 6). Même les tribunaux, le dernier bastion 
d’espoir pour les pauvres, étaient corrompus. Les juges étaient 
subornés pour tromper les pauvres sur le peu qu’ils avaient (2 : 7 ; 
5 : 11-12). En fait, Israël n’était plus capable d’agir avec justice (3 : 10 ; 
cf. 5 : 7, 24 ; 6 : 12). La vérité et l’honnêteté étaient, maintenant, 
détestées (5 : 10) » (ibid.).

N’oublions pas que c’est un livre du temps de la fin pour les 
peuples d’Israël, aujourd’hui !

Amos comprenait comment les tribunaux étaient supposés 
protéger les pauvres et administrer la vraie justice. Au lieu de 
cela, les tribunaux étaient scandaleusement corrompus—comme 
beaucoup d’entre eux le sont aujourd’hui. Nous ne pouvions 
pas obtenir justice des tribunaux quand nous combattions pour 
continuer de faire connaître les écrits de M. Armstrong gratuite-
ment. Et ils étaient légitimement les nôtres. Le grand Dieu a dû 
intervenir pour nous rendre justice. 

L’Amérique et la Grande-Bretagne sont encore prospères, 
mais ce n’est pas à cause de leur vertu. Un commentateur de télé-
vision a dit, il y a plusieurs années, que « l’Amérique est juste 
et bonne ». Mais pas selon les standards de Dieu. Nous sommes 
mauvais et profondément corrompus. Et nos nations sont 
maudites par Dieu. 

A M O S  L E  P R O P H È T E

« Alors Amatsia, prêtre de Béthel, fit dire à Jéroboam, roi d’Is-
raël : Amos conspire contre toi au milieu de la maison d’Israël ; le 
pays ne peut supporter toutes ses paroles » (Amos 7 : 10). Amos a 
fait face au souverain sacrificateur et à Jéroboam, roi d’Israël—les 
niveaux les plus élevés du gouvernement. Pourquoi ? Parce que 
« le pays ne peut supporter toutes ses paroles ». Amos était un 



LE LION A RUGI54

orateur éloquent doté de courage. Autrement, ses paroles n’au-
raient pas eu un impact aussi profond sur les gens—atteignant 
jusqu’au roi. Le fait que le souverain sacrificateur était là indique 
que cela a dû également déranger les gens religieux. Des pro-
phéties sinistres s’accomplissaient—ce qui rendait son message 
encore plus pénible. 

Avec ses capacités, son éducation et la puissance divine, Amos 
rugissait à partir de Sion ! 

« L’Éternel m’a pris derrière le troupeau, et l’Éternel m’a 
dit : Va, prophétise à mon peuple d’Israël. » (verset 15). Amos n’a 
pas décidé tout seul de livrer le message de Dieu. Dieu l’a pris 
de son ranch prospère et a dit : « Va, prophétise à mon peuple 
d’Israël ». 

Il n’avait aucune lettre de créance religieuse—« Je ne suis ni 
prophète, ni fils de prophète » (verset 14). Mais il était prêt à être 
le prophète de Dieu. Il avait une révélation dynamique, donnée 
par Dieu, à proclamer. Et pour une partie, il ne l’a même pas 
sortie de la Bible. Voici une de ces prophéties : « Écoute mainte-
nant la parole de l’Éternel, toi qui dis : Ne prophétise pas contre 
Israël, et ne parle pas contre la maison d’Isaac. À cause de cela, 
voici ce que dit l’Éternel : Ta femme se prostituera dans la ville, 
tes fils et tes filles tomberont par l’épée, ton champ sera partagé 
au cordeau ; et toi, tu mourras sur une terre impure, et Israël sera 
emmené captif loin de son pays » (verset 16-17). Dieu a dû, direc-
tement, lui donner cette terrifiante prophétie qui devait briser la 
famille du roi. 

Tandis que les ennemis de Dieu travaillaient à 
détruire le message d’Amos, Amos devenait vraiment 
plus fort dans sa prédication ! Il était faussement accusé 
de conspiration contre le roi (verset 10). Sa prophétie ardente 
n’a fait que croître en intensité. Amos a écrit ce livre autour de 
765-750 avant J.-C. Le Hastings’ Bible Dictionary écrit que le roi 
Assurdanil et un colosse assyrien jetaient l’alarme. Je crois que 
cela est vrai, parce qu’une Assyrie moderne va conquérir l’Israël 
moderne. 

L’Union européenne est composée de 25 nations, conduite 
par l’Allemagne—le nom moderne de l’ancienne Assyrie. Mais la 
Bible dit qu’il y aura seulement 10 rois pour attaquer et détruire 
l’Amérique, la Grande-Bretagne et la nation de Juda (Israël). 
Quelle crise stupéfiante va faire passer l’UE de 25 nations à 10 ? 
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Cela implique une crise aux dimensions monstrueuses ! 
M. Armstrong pensait que ce serait l’écroulement du système éco-
nomique du monde occidental—principalement le dollar amé-
ricain. La dette nationale américaine croît par trillions. Nous en 
plaisantons—mais ce n’est pas une plaisanterie. Ce problème seul 
est suffisant pour détruire notre économie ! Puis, l’euro prendrait 
la suite. (Il est également concevable que l’euro s’effondre et pro-
voque une crise sérieuse. Le mark allemand serait-il ensuite uti-
lisé comme la monnaie par les 10 Rois ? Seul le temps le dira.) 
Seul un noyau de 10 nations ou rois restera dans l’UE. La bête sera 
alors prête à attaquer les nations bibliques d’Israël lors de leur 
pire calamité économique. Cela mènera à leur pire souffrance. 

C’est la sorte de message d’avertissement qu’Amos a livré. Et 
c’est le message que l’épd doit livrer. 

L A  D E R N I È R E  C H A N C E  
D ’ I S R A Ë L  D E  S E  R E P E N T I R

Les nations d’Israël considèrent Dieu comme étant extrêmement 
dur. Mais ce sont elles qui se sont endurcies dans leurs péchés. 
Et cela s’applique plusieurs fois à l’Église rebelle de Dieu ! Dieu 
a inspiré le message le plus puissant jamais livré par l’Église de 
Dieu à ce monde. Dieu a rétabli toutes choses par M. Armstrong 
(Matthieu 17 : 10-11), qui a prêché l’évangile dans le monde entier 
(Matthieu 24 : 14). Mais les nations d’Israël ont refusé de tenir 
compte du message. Elles ont rejeté l’avertissement de Dieu de se 
repentir. Puis le peuple de Dieu a détruit cette Œuvre, en disant : 
« Ne prophétisez pas » (Amos 2 : 11-12). 

Dieu a alors suscité un reste de Son peuple pour « prophétiser 
de nouveau » (Apocalypse 10 : 11; Amos 3 : 7-8). Cela nous ramène 
à Amos 7 : « Mais ne continue pas à prophétiser à Béthel, car c’est 
un sanctuaire du roi, et c’est une maison royale » (verset 13). 
Ici, le roi et le grand prêtre conseillent au reste loyal de Dieu : 
« Ne prophétise pas de nouveau ». Ce message était prophétisé, 
auparavant, avec puissance, pendant plus de 50 ans. Mais le mes-
sage livré par M. Armstrong a été rejeté. Dieu avait également 
déjà prophétisé qu’Il les avertirait une dernière fois, bien qu’ils 
soient indignes d’une telle miséricorde (verset 8). C’est l’aver-
tissement final de Dieu avant qu’Il ne détruise l’Amérique, la 
Grande-Bretagne et la nation de Juda. 
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Maintenant Dieu a mis « le niveau au milieu de mon peuple 
d’Israël  ». Nos peuples ont été « pesé[s] dans la balance et… 
trouvés léger[s] » (Daniel 5 : 27). Maintenant, Dieu mesure pré-
cisément nos peuples avec Son standard de vertu et de justice—
avec un fil à plomb. Nos peuples sont sous examen minutieux 
féroce de Dieu—et sous condamnation. 

Je répète, c’est notre dernière chance d’entendre le message 
d’avertissement de Dieu et de nous repentir ! Nos peuples prê-
teront attention, ou Dieu les punira jusqu’à ce qu’ils le fassent. 
Cette décision de détruire est irréversible ! C’est la seule 
façon de traiter avec les gens aussi endurcis dans leurs péchés 
abominables. 

Amos devait avoir un courage et une éloquence exceptionnels 
pour livrer un tel message. Mais ne l’oublions pas, ce message est 
pour aujourd’hui. Et la punition sur les nations d’Israël est iné-
galée dans l’histoire de l’homme ! L’épd doit avoir le grand cou-
rage d’Amos pour livrer le message de Dieu. C’est pourquoi Dieu 
a appelé chacun d’entre nous. Et nous avons un temps très court 
pour faire une œuvre puissante. 

La Grande Tribulation est presque là. Bientôt ensuite, Jésus-
Christ reviendra. David sera ressuscité pour régner sur la nation 
d’Israël (Jérémie 30 : 7-9). Le Christ est sur le point d’inaugurer le 
plus grand paradis jamais imaginé. 

« Voici, les jours viennent, dit l’Éternel, où le laboureur 
suivra de près le moissonneur, et celui qui foule le raisin celui 
qui répand la semence, où le moût ruissellera des montagnes 
et coulera de toutes les collines. Je ramènerai les captifs de mon 
peuple d’Israël ; ils rebâtiront les villes dévastées et les habiteront, 
ils planteront des vignes et en boiront le vin, ils établiront des 
jardins et en mangeront les fruits. Je les planterai dans leur pays, 
et ils ne seront plus arrachés du pays que je leur ai donné, dit 
l’Éternel, ton Dieu » (Amos 9 : 13-15). 

Ce n’est pas un message sans espoir ! C’est un message rempli 
d’espoir. Cette crise de toutes les crises du temps de la fin mène 
directement au retour du Christ. Nous sommes sur le point de 
voir cette planète littéralement éclater de prospérité et de joie. 
Dieu apprendra alors à toute l’humanité son but magistral—la 
raison pour laquelle nous sommes ici sur Terre. Si nous nous 
repentons, nous sommes destinés à avoir une superbe vie dans la 
Famille de Dieu pour toujours !
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Travaillons et préparons-nous pour le plus grand évé-
nement de tout l’univers—le retour imminent de 
Jésus-Christ ! Puisse Dieu hâter ce jour !
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